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Une visite immanquable !


Difficile de succéder à l'année olympique 2024, diront certains : et pourtant, d'autres estiment que c'est un point fort ! En effet, l'année dernière avait vu, en l'espace de quelques semaines, la ville et ses environs accueillir une foule inédite d'amateurs de sport, et l'organisation même de cet incroyable événement avait engendré quelques difficultés pour découvrir la capitale. C'est donc forte des transformations inhérentes à l'organisation du plus grand événement planétaire que vous arpenterez Paris et sa région. Avec cette nouvelle édition du guide Petit Futé, rien ne vous échappera : restaurants, hôtels, patrimoine ou événements – pour ne citer que quelques exemples – sont soigneusement sélectionnés, quel que soit votre budget, vos envies ou la période de votre venue. Vous le verrez : 2025 apporte son lot de nouveautés, d'originalités et de nouvelles expériences, prouvant que visiter ou vivre à Paris, c'est une expérience sans cesse renouvelée. Pour cette nouvelle année, l'équipe du Petit Futé a visité, testé et échangé pour vous proposer une sélection aussi large que qualitative. Pratique, ce guide se décline selon de grandes thématiques et arrondissements, afin que vous puissiez le plus rapidement possible trouver de quoi faire de votre passage ici une expérience inoubliable. Au-delà des strictes limites de la capitale, notez enfin que vous trouverez de quoi découvrir les immanquables de la région : Versailles, Rambouillet ou Marne-la-Vallée, par exemple, n'auront plus de secrets pour vous. Bonne visite !

L’équipe de rédaction
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Quand y aller ?


Après une année 2024 qui restera dans les mémoires, 2025 s'annonce comme un grand cru ! Plusieurs événements ayant été annulés durant l'année olympique sont de retour, et Paris et sa région regorgent d'événements, petits et grands, qui ne manquent pas d'intérêt. Ici, en fonction du mois de votre venue, vous trouverez une sélection d'événements : musique, théâtre, festivals ou moments féeriques. Le choix est aussi vaste que divers : faites votre choix !

Janvier

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 3° / 8°




[image: ] LA FASHION WEEK (Paris)



Également appelé « Semaine de la Mode », ce rendez-vous se tient chaque semestre à Paris, rythmant l'année des amateurs du genre.





[image: ] LE PRIX D'AMERIQUE - LEGEND RACE (Paris)[image: ]



La plus prestigieuse des courses hippiques se tient en janvier à Vincennes, dans une ambiance des plus animées : à vos paris !


Février

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 3° / 9°




[image: ] SALON DE L'AGRICULTURE (Paris)



C'est la plus grande ferme de France qui vous donne rendez-vous Porte de Versailles : on y découvre, on y mange, on y rencontre !





[image: ] NOUVEL AN CHINOIS



Le Nouvel « An chinois » est célébré à Paris dans les 3e, 4e et 11e arrondissements. Place aux festivités et au défilé !


Mars

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 5° / 13°




[image: ] FOIRE DU TRÔNE (Paris)[image: ]



Petits et grands adorent ce rendez-vous millénaire, réputé pour ses centaines d'attractions à l'orée du bois de Vincennes.





[image: ] HARMONIE MUTUELLE SEMI-MARATHON DE PARIS (Paris)



21 kilomètres de course dans les rues de Paris : première épreuve sportive de la saison, le semi-marathon marque le début du mois de mars.


Avril

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 8° / 17°




[image: ] FESTIVAL DU LIVRE DE PARIS (Paris)[image: ]



Direction le Grand Palais Éphémère : rencontres, échanges et dédicaces entre lecteurs et auteurs pendant une douzaine de jours.





[image: ] SCHNEIDER ELECTRIC MARATHON DE PARIS 2025 (Paris)



L'épreuve-reine de chaque coureur dans un décor de rêve, avec un départ sur les Champs-Elysées et un parcours magnifique.


Mai
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Météo : [image: ] 11° / 20°




[image: ] FOIRE DE PARIS (Paris)[image: ]



L'une des plus grandes foires de France et ses milliers d'exposants : rendez-vous au printemps pour ce rendez-vous rituel.





[image: ] VIVATECH (Paris)



Vivatech, c'est le salon de référence pour toute la haute technologie. Découvertes, innovations et conférences sont au programme.


Juin

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 14° / 24°




[image: ] NUIT BLANCHE (Paris)



Depuis l'édition 2023 en juin et non plus en octobre, la Nuit Blanche est le mix idéal entre culture, nuit et performances.





[image: ] FÊTE DE LA MUSIQUE (Paris)



Des concerts dans les bars, les maisons de quartier, les rues et les places : impossible de ne pas y trouver son compte !


Juillet

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 16° / 26°




[image: ] JAPAN EXPO (Villepinte)[image: ]



Des milliers de visiteurs, dont nombreux sont déguisés, convergent vers la banlieue nord pour découvrir cette enclave japonaise.





[image: ] FÊTE DES LOGES (Saint-Germain-en-Laye)[image: ]



Tous les étés, l'une des plus anciennes fêtes foraines se tient à Saint-Germain-en-Laye pour le plus grand plaisir de tous.


Août

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 16° / 25°




[image: ] PARIS-PLAGES (Paris)



Ce rendez-vous balnéaire compte trois localisations : les rives de Seine, le bassin de la Villette et le canal Saint-Martin.





[image: ] ROCK EN SEINE (Saint-Cloud)



Direction Saint-Cloud pour un festival dans un cadre incroyable : du rock mais pas seulement, avec beaucoup de têtes d'affiche !


Septembre

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 13° / 22°




[image: ] JOURNÉES EUROPÉENNES DU PATRIMOINE 2025 (Paris)



Découvrir ou redécouvrir la ville à l'occasion d'un week-end qui, à Paris et en Europe, vous ouvre (presque) toutes les portes !





[image: ] TECHNO PARADE (Paris)[image: ]



Tout est dans le nom : de la techno et un défilé bon enfant, chaque année à Paris depuis un quart de siècle. Succès immuable !


Octobre

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 10° / 17°




[image: ] FÊTE DE LA SCIENCE (Paris)



Scientifiques en herbe ou confirmés, curieux ou novices : Paris vit au rythme de la science pendant une dizaine de jours.





[image: ] LES VREDESTEIN 20 KILOMETRES DE PARIS (Paris)



Un incontournable pour les sportifs parisiens, l'ensemble sur un parcours réputé comme étant roulant, favorisant les performances.


Novembre

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 6° / 11°




[image: ] SALON DU MADE IN FRANCE (Paris)



Il est bien difficile de repartir sans un objet de cet événement qui met à l'honneur uniquement les productions françaises.





[image: ] LE SALON DU MADE IN FRANCE (Paris)[image: ]



Décembre
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Météo : [image: ] 4° / 8°




[image: ] LES VITRINES DE NOËL (Paris)



Magiques et désormais traditionnelles de chaque circuit de fin d'année à Paris, les vitrines émerveillent petits et grands.





[image: ] FESTIVAL DU MERVEILLEUX (Paris)



C'est un rendez-vous annuel, particulièrement prisé, dans un lieu d'exception : plongez dans les fêtes foraines d'autrefois.






Les bonnes raisons d’y aller



Pour les forêts

Fontainebleau, Saint-Cloud, Chantilly, l'Isle-Adam : vous avez le choix des massifs.
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Forêt de Fontainebleau. - © hassan bensliman - stock.adobe.com



Pour la gastronomie 

Des milliers de restaurants, des tables toujours plus novatrices : immanquable !
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© Barish Baur - iStockphoto.com



Pour les Parisiens 

Certains les trouvent désagréables mais ils seront ravis de vous faire connaître la ville.
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© pixdeluxe - iStockphoto.com



Pour la Seine

Elle est le fil bleu de Paris – et sera peut-être prochainement baignable !
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© jmsilva - iStockphoto.com



Pour le sport

Parce que la capitale accueille toute l'année d'innombrables événements sportifs !
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© Couanon Julien - Shutterstock.com



Pour la culture 

Théâtres, cinémas, festivals : l'offre est unique en France, et même en Europe.
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© Couanon Julien - Shutterstock.com



Pour les puces 

Montreuil, Vanves ou bien sûr Saint-Ouen : dénicher une merveille, une spécialité locale.
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© Aliaksandr Kazlou - stock.adobe.com



Pour les bistrots

Ils sont l'âme de Paris : du bistrot de quartier au plus chic, ils sont des milliers.
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© Ekaterina Belova - stock.adobe.com



Pour Notre-Dame de Paris 

De nouveau ouverte au public, la cathédrale a retrouvé son lustre millénaire.


[image: ]

CATHÉDRALE NOTRE-DAME DE PARIS - © benedek - iStockphoto.com



Parce qu'on y vient facilement

Des dizaines de gares, trois aéroports : difficile de ne pas trouver comment venir !


[image: ]

Gare du Nord. - © Tainã - stock.adobe.com









Les 12 mots-clés



#5 heures…

… Paris s'éveille ! Si les paroles de Dutronc n'ont pas pris une ride, c'est que la description qu'il en fait reste véridique : à cette heure là, l'ambiance est unique, entre fêtards qui rentrent chez eux, balayeurs qui entament leurs journées et banlieusards dans les gares. Chaque lève-tôt se doit de déambuler une fois dans Paris à cette heure.

#Amour

Ville romantique par excellence, capitale de l'amour pour les plus enthousiastes, la ville ne manque pas d'endroits magiques pour célébrer l'amour, des quais de Seine aux petits restaurants, pour un week-end, une semaine ou plus. Ville des amoureux d'aujourd'hui, elle peut également être celle des amoureux de demain : on s'y rencontre facilement.


[image: ]

© encrier - istockphoto.com



#Budget

C'est vrai : la vie à Paris et dans ses environs est un peu (beaucoup, pour certains) plus chère qu'ailleurs en province. Logement, alimentation, restaurant : le budget peut en effet faire un petit bond par rapport au reste de la France. Heureusement, on a la solution : la multitude de bons plans que vous trouverez dans ce guide. Gardez l'œil !

#Capitale

Parce que Paris, c'est la capitale pardi ! Métropole mondiale, elle a bénéficié de la centralisation française. Désavantage : le reste du territoire ne compte pas de ville aussi grande. Avantage : en France, c'est ici que (presque) tout se passe, et cette édition du Petit Futé devrait, une nouvelle fois, vous en faire découvrir les secrets.

#Fête

Paris est une fête ! Depuis des siècles, cette phrase revient en boucle. Disons-le : Paris est une grande fête et bien plus encore ! Des guinguettes des bords de Marne aux lieux dansants des bords de Seine pendant les beaux jours, en passant, surtout, par les innombrables clubs que compte la ville… Difficile de ne pas y trouver son compte.

#Métro

Iconique, ici le métro fait partie du paysage local : les 16 lignes qui sillonnent la capitale et sa proche banlieue ont donné lieu à des expressions typiquement parisiennes : « on se retrouve sur le quai de la 1 », « le dernier métro »... Qu'il soit aérien ou souterrain, que ses rames soient neuves ou datent des années 60, son charme est intact.


[image: ]

Station de métro parisienne. - © pisaphotography - Shutterstock.com



#Mode

Partout dans le monde, si l'on nous dit « capitale de la mode », on pense à Paris ! Evidemment, la capitale est le lieu d'inspiration par excellence, qui compte la plus grande concentration de créateurs, mais aussi – et surtout pour beaucoup – la plus importantes concentrations d'échoppes. Grands magasins, ateliers, showroom : rien ne manque ici !


[image: ]

© eclipse_images - iStockphoto.com



#Musée

Des plus petits aux plus vastes, qu'ils concernent des peintres, des sculpteurs, des périodes particulières ou des événements historiques, les musées se comptent par centaines : vous en trouverez une sélection validée par nos soins ici. Attention toutefois : on pensera à bien anticiper sa venue, en prenant ses tickets en amont par exemple !

#Nature

Sortez un peu des sentiers battus, prenez les RER jusqu'aux terminus, quittez le foisonnement de la ville : Paris et la région, c'est aussi cette possibilité ! Forêt de Fontainebleau, base de loisir de Cergy, château de Versailles ou coulée verte du Val de Bièvre : des dizaines d'espaces naturels sont joignables en quelques dizaines de minutes.


[image: ]

Axe Majeur et base de loisirs à Cergy. - © Studio Laure  - stock.adobe.com



#Sociabilité

On dit que le parisien n'est pas sociable : la vie grouillante ici peut en effet donner cette impression. Mais c'est aussi faire fi des centaines d'associations, de clubs sportifs ou artistiques et d'initiatives qui existent un peu partout en ville. Et puis la vie festive offre également, à la faveur de l'ambiance, d'innombrables possibilités !

#Sport

Il sera certes difficile de rivaliser après une année 2024 marquée par des Jeux Olympiques et Paralympiques qui ont ébloui le monde entier ! Mais au quotidien, Paris, ce sont des milliers de clubs, de compétitions et d'associations qui vous donnent d'innombrables possibilités du quotidien, et de challenges uniquement à relever une fois dans sa vie !

#Street-art

C'est l'art contemporain par excellence : le street-art, apparu dans les années 80, a acquis ses lettres de noblesse cette dernière décennie, pour le plus grands plaisir des amateurs. Ici plus qu'ailleurs, on sait donner sa place à cette discipline : Vitry-sur-Seine, Cergy ou le 13e arrondissement de Paris, par exemple, regorgent de ces œuvres.

 

Vous êtes d'ici, si...

[image: ] Vous nommez les lignes de métro par leurs numéros, que vous connaissez par cœur !

[image: ] Vous brunchez à minima un dimanche sur deux.

[image: ] Vous recommandez à tous vos amis un petit traiteur bio en circuit court.

[image: ] Vous pouvez régler sans broncher la somme de 10 € pour une pinte de bière en terrasse.

[image: ] Vous avez appris à optimiser un espace de vie de 20 m2 seulement.

[image: ] Une partie de votre garde-robe est directement issue de fripes et de petites boutiques de quartier.

[image: ] Vous ne montez jamais en haut de la tour Eiffel.

[image: ] Vous êtes le pro de la trottinette ou du vélo dans la ville.

[image: ] Vous êtes les rois et reines de l'afterwork.

[image: ] Vous connaissez tous les restaurants qui ferment à 5h du matin.

[image: ] Vous êtes connaisseurs des meilleurs happy hours de votre quartier !

[image: ] Vous avez vos musées de prédilection et connaissez par cœur leurs horaires d'ouverture.

[image: ] Vous n'hésitez pas à renseigner un touriste perdu (contrairement aux idées reçues !).







Top 5 Se restaurer


Inutile de vous le préciser : il nous a été très compliqué de faire une sélection pour ce top, tant les chouettes restaurants – par ailleurs référencés plus loin – sont nombreux ! Néanmoins, notre sélection ici présente devrait vous plaire, quels que soient vos goûts ou vos finances !




[image: ] BOUILLON CHARTIER GARE DE L'EST [image: ]



Restaurant proposant des services à la carte et proposant des plats français traditionnels avec une ambiance bistrot très réussie.



[image: ]

BOUILLON CHARTIER GARE DE L'EST - © Max Ledieu






[image: ] LE CASANOVA [image: ]



Facile d'accès, ce restaurant propose sur l'ardoise des produits de saison : laissez-vous guider par l'inspiration du chef.



[image: ]

CASANOVA - © Le Casanova






[image: ] HALLE AUX GRAINS [image: ]



Restaurant-café à Paris élaborant un délicat céleri-rave rôti/pousses de tournesol, des pois chiches.





[image: ] LE PETIT POUCET [image: ]



Restaurant sur île avec terrasse bénéficiant des prestations haut de gamme, dans un cadre très chic, et avec des prix assez abordables.





[image: ] SAPINHO [image: ]



Un véritable enclave gastronomique portugaise : cette excellente adresse fait référence, et pas seulement auprès des lusophones !






Top 5 Se loger


Trouver un lieu d’hébergement dans la capitale et dans la région n’est pas chose aisée ! Pour vous aider, en plus de la vaste sélection proposée, voici donc notre top : petits prix ou grand luxe, hôtel ou auberge de jeunesse, nouveaux établissements ou valeurs sûres, à vous de voir !




[image: ] AUBERGE YVES ROBERT [image: ]



Auberge près de la butte Montmartre et près des métros et bus abritant des chambres au décor épuré, des restaurants bio.





[image: ] HÔTEL EDEN MONTMARTRE*** [image: ]



Hôtel parmi les premiers construits à proximité de Montmartre, idéalement placé, proposant un excellent rapport qualité-prix.



[image: ]

HÔTEL EDEN MONTMARTRE - © eden hotel






[image: ] JO&JOE NATION [image: ]



Auberge de jeunesse revisitée proposant des hébergements au rapport qualité-prix imparable et un rooftop avec vue sur la ville.



[image: ]

JO&JOE NATION - © JO&JOE Paris Nation






[image: ] MAMA SHELTER - PARIS WEST [image: ]



Hôtel bien desservi offrant une atmosphère branchée, des chambres spacieuses et originales, une restauration excellente.



[image: ]

MAMA SHELTER - PARIS WEST - © Mama Shelter






[image: ] TERRASS" HOTEL**** [image: ]



Hôtel avec terrasse et chambres inspirées d'ateliers où se retrouvent des artistes, des Parisiens et touristes internationaux.



[image: ]

TERRASS" HOTEL - © Christophe Bielsa







Top 5 Activités





[image: ] BOOM BOOM VILLETTE [image: ]



Plus grand espace de loisirs indoor parisien avec une multitudes d'activités pour tous les âges et un food market de 4 000 m²





[image: ] LES CATACOMBES [image: ][image: ]



Les Catacombes de Paris, une visite fascinante dans les galeries souterraines abritant des millions de squelettes.



[image: ]

CATACOMBES - © dirk94025 - stock.adobe.com






[image: ] CATHÉDRALE NOTRE-DAME DE PARIS [image: ][image: ]



Depuis le 8 décembre dernier, le public peut redécouvrir Notre-Dame entièrement restaurée : c'est gratuit, et c'est magique !





[image: ] MIA MAO [image: ]



Ce nouveau club de 3000 m² a investi l'ancienne Halle aux Cuirs de la Villette : ambiance unique et programmation exceptionnelle !





[image: ] MUSÉE DE L'AIR ET DE L'ESPACE [image: ][image: ]



Le plus ancien musée aéronautique du monde, situé au Bourget ! Dernière nouveauté : le Simupilote, pour vous initier au vol !






Idées de séjour


Parfois, face à la foule des possibilités, on se sent comme perdu : cela peut être le cas à Paris et dans ses environs. Parfois également, on souhaiterait visiter en sortant des sentiers battus, ou donner une thématique à son séjour. C'est justement dans cette dernière veine que l'équipe du Petit Futé a pensé ces idées de séjour que nous vous proposons. Leur principe est simple : un fil rouge qui rythmera votre itinéraire sur plusieurs jours. Loin de nous l'idée de vous imposer un choix de parcours : ce sont plutôt des trames qui vous permettent d'imaginer votre temps ici selon un déroulé par thèmes. Vous souhaitez découvrir Paris par le prisme de certains des anciens villages devenus quartiers urbains, et dont il reste de beaux éléments ? La Seine, d'ouest en est, vous semble constituer le fil conducteur idéal pour envisager vos visites et découvertes ? Voici quelques-unes de ces possibilités offertes ici.

Le Paris des villages

Habitat faubourien, petits commerces, parcs, rues et ruelles : certains quartiers de la capitale ont réussi à garder un aspect convivial où persiste une certaine douceur de vivre. Sur deux jours – en continu ou en ponctuant ces journées d'autres escapades, ailleurs dans la capitale – Jourdain, Montmartre et les Batignolles vous permettent d'échapper aux sentiers battus. Suivez le guide !

Jour 1 - Jourdain 

Remplis d'histoire – une histoire notamment liée à la Commune de Paris –, les lieux sont proches de la butte de Belleville. Entre les traces historiques de la Commune, les petits parcs, le riche cimetière niché dans le parc d'un ancien château, l'habitat faubourien réhabilité et les petites boutiques de créateurs que vous trouverez au sein de la rue de la Villette, il y en a pour chacun.

Jour 2 - Montmartre 

Montmartre : son nom est mondialement connu. Et pourtant, au-delà de la place du Tertre, on vous invite à déambuler sur les flancs de la butte qui sont encore – relativement – épargnés par les touristes : vers l'ouest et les splendides villas de l'avenue Junot, vers le nord et la rue du Mont-Cens jusqu'au métro Jules Joffrin, vers l'est en descendant vers le très animé quartier de Château-Rouge.

Jour 3 - Batignolles 

Si le village de Belleville-Jourdain est populaire, celui de Montmartre artistique, Batignolles est quant à lui est plus bourgeois. Ce n’est que dans les années 1810 que cette plaine faite de landes arides a vu s’installer commerçants, fonctionnaires et retraités. Le cœur du village est l'église Sainte-Marie, bordée de commerce et derrière laquelle vous trouverez un joli square.

Le long de la Seine

La Seine, fil bleu de la capitale, peut constituer la trame d’un séjour en Île-de-France de plusieurs jours, depuis la Seine-Saint-Denis jusqu'au Val-de-Marne, en passant par Paris bien évidemment. Entre monuments et musées, entre coins de verdure et petits lieux méconnus, sans oublier un crochet par la Marne, cette idée de séjour vous invite à visiter la région capitale sous un autre angle.

Jour 1 - Les îles de Seine à l'ouest de Paris 

La Seine compte, en aval de Paris, de nombreuses îles. Parmi celles-ci, trois se situent à quelques kilomètres d’intervalle et, si le fleuve est le dénominateur commun à ces dernières, elles offrent des visages totalement différents : l'Ile-Saint-Denis, populaire et industrielle, l’île de la Jatte, très chic, et l’île de Puteaux, dédiée aux activités de loisirs.

Jour 2 - Rive gauche parisienne 

Plus en amont, le parcours pour ce second jour se situe au cœur dans la capitale. Les lieux que vous croiserez sont pour la plupart mondialement connus : vous évoluez dans un décor de carte postale. Vous traverserez ici Paris d’ouest en est, du port de Javel au quai de la gare : 15e, 7e, 6e, 5e et 13e arrondissements, sans aucune difficulté. 

Jour 3 - De Villeneuve-Saint-Georges à Maisons-Alfort 

Une dizaine de kilomètres le long de la Seine, en amont de Paris, suivant une enfilade de communes : Villeneuve-Saint-Georges, Villeneuve-le-Roi, Orly, Choisy-le-Roi, Alfortville et Maisons-Alfort. Ce parcours, au-delà du fil bleu formé par le fleuve, vous fera découvrir des espaces industriels, quelques parcs, des quartiers pavillonnaires, et suivra de nombreux axes de circulation.

Jour 4 - Escapade côté Marne 

Tout au long de ce court parcours d’un peu plus de quatre kilomètres, vous découvrez les débuts de la Marne depuis la confluence avec la Seine. Belles maisons, aménagements originaux en plein cœur d’infrastructures routières, petites îles et jolis parcs sont autant de promesses le long de votre itinéraire, dominé par le plateau sur lequel se trouve le bois de Vincennes.


[image: ]

L'île de la Jatte - © Kevin Nirsimloo - stock.adobe.com




INTERVIEW

Les Vedettes de Paris

Une expérience unique !

Des croisières sur la Seine pas comme les autres : naviguer à bord des Vedettes de Paris, c'est une expérience à part entière. Entre l'embarquement, situé au pied de la Tour Eiffel, la découverte des merveilles de la capitale et votre retour à quai, tout est sans faute. Entre l'accueil à bord par le capitaine, la présence à bord d'un véritable guide (voilà qui change des sempiternelles bandes sonores diffusées indistinctement), la possibilité de naviguer à bord d'un bateau couvert ou découvert, tout est mis en place pour vous donner de quoi passer le plus inoubliable des moments. Les parcours réalisés, d'une durée moyenne comprise entre 1h et 1h15, sont proposés selon plusieurs possibilités : guidés, mais aussi avec apéro, pour profiter de l'expérience entre amis avec musique, un verre à la main. L'autre avantage – et pas des moindres – est l'électrification de la flotte : 3 bateaux voguent de manière décarbonée, un autre est en cours de conversion et le dernier est hybride. Outre le côté écologique de votre croisière, l'avantage immédiat se fait ressentir : pas de bruit, pas de vibrations et la douce sensation de filer sur la Seine sans le moindre désagrément, profitant ainsi pleinement de l'environnement et des propos du conférencier. Au moment du débarquement, l'expérience ne s'arrête pas là : à quai, le Café des Vedettes vous accueille pour prendre un verre dans un environnement de carte postale, proposant de nombreuses animations. Une boutique est également présente : ici aussi, on fait les choses bien, puisqu'en plus des souvenirs, de nombreux produits, soigneusement sourcés (épicerie fine, objets de décoration ou de maison) vous sont proposés. Notez enfin que les croisières peuvent être couplées avec des billets de découverte de Paris en bus, et que l'une des Vedettes de Paris peut être privatisée pour vos événements privés ou professionnels.
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Port de Suffren

Au pied de la Tour Eiffel7e

Paris

✆ 01 44 18 19 50

www.vedettesdeparis.fr

billetterie@vedettesdeparis.com
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FOCUS

L'expérience Simupilote

Prenez les commandes au MAE

On ne présente plus le musée de l'Air et de l'Espace du Bourget. Le plus ancien, et probablement l'un des plus beaux, lieux consacrés à l'aéronautique, compte des centaines d'appareils volants, exposés en intérieur ou sur le tarmac, depuis les premiers engins volants jusqu'à la conquête de l'espace, en passant par les gros porteurs. Depuis quelques semaines, une nouvelle animation a été dévoilée : Simupilote, qui vous invite à piloter en duo via un simulateur plus vrai que nature.

 

Prendre les commandes d'un avion, le faire décoller et voler l'espace de quelques instants dans des conditions plus vraies que nature, jusqu'à l'atterrissage après plusieurs minutes de trajet : voici Simupilote, la nouvelle animation disponible au musée de l'Air et de l'Espace du Bourget. Proposée depuis le 18 février dernier, cette dernière se trouve dans le hall des Prototypes, lequel donne à voir les extraordinaires avancées technologiques connues par le monde de l'avion après la Seconde Guerre mondiale, et notamment les opportunités données par le passage de l'avion à hélices à celui à réaction. De toutes les expériences de simulation de vol proposées, Simupilote est assurément la plus réaliste : installés à deux, comme un pilote et son co-pilote, vous voici aux commandes d'un Cessna pour réaliser le trajet depuis l'aéroport du Bourget jusqu'à celui, voisin, de Roissy Charles-de-Gaulle. Chaque poste de commande comporte 3 écrans, et c'est accompagné d'un médiateur que, dans un premier temps, vous vous initierez aux commandes, avant de prendre ces dernières pour le vol ! Maniement des outils, lecture des indicateurs, check-list de départ : à vous de voler ensuite quelques minutes entre les deux plateformes aéroportuaires ! Réaliste et pédagogique, l'expérience ne manquera pas de passionner petits et grands, devenant ainsi l'un des temps forts d'un musée qui en compte déjà beaucoup. Notez que les enfants peuvent y participer à partir de 8 ans, obligatoirement accompagnés d'un adulte (jusqu'à 14 ans). Les scolaires peuvent ainsi y accéder en semaine, alors que chaque week-end et les vacances scolaires sont réservés au grand public. Notez enfin que l'un de ces postes est accessible aux personnes à mobilité réduite. Ainsi, chacun peut vivre l'expérience Simupilote, unique en son genre.

 

MUSÉE DE L'AIR ET DE L'ESPACE

Aéroport de Paris-Le Bourget

3, esplanade de l'Air et de l'Espace

93350 Le Bourget

✆ 01 49 92 70 00

museeairespace.fr

Tarif : 6 € (en plus du billet d'entrée).
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Aéroport de Paris-Le Bourget

3, esplanade de l’Air et de l’Espace

Le Bourget

✆ 01 49 92 70 00

museeairespace.fr
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Découvrir


Rien ne vous manquera dans cette partie de votre guide ! Que vous arriviez ici pour la première fois de votre vie, que vous soyez un habitué, ou même un local, peut-être, en toute modestie, pourriez-vous en apprendre encore plus sur Paris et ses environs. Dans l'ordre, vous découvrirez (ou redécouvrirez), les aspects géographiques et historiques des lieux – avec pour la partie historique un déroulé temporel qui vous mènera de l'Antiquité à l'époque contemporaine. Envie d'en savoir plus sur l'architecture, les beaux-arts, les sports, la gastronomie ou la culture ? Les pages que vous allez parcourir évoquent successivement ces points marquants de l'identité du territoire capital ! Enfin, si vous êtes en manque d'idées pour savoir que rapporter de la Ville Lumière, pour vous ou pour vos proches, vous y trouverez quelques idées dûment référencées, des plus iconiques aux plus surprenantes. Bonne lecture !


Paris et les environs à vélo [image: ]


Le revival du vélo est loin d’épargner la région parisienne ! Pour fuir les galères automobiles, beaucoup optent pour la petite reine, au point parfois de donner à Paris des airs d’Amsterdam ! Si les Parisiens et Franciliens sont de plus en plus férus de vélo, c’est aussi en raison des politiques publiques, qui aménagent un peu partout des pistes cyclables : profitez-en également ! Pour vous aider à vous y retrouver, l’équipe du Petit Futé a imaginé ce dossier comme une boîte à outils vous donnant toutes les recommandations nécessaires en la matière, ainsi que de nombreuses idées de parcours. Vous venez ici pour quelques jours et n’avez pas de vélo ? Vous voulez assurer votre sécurité en établissant une « check list » préalable ? Vous souhaitez disposer d’idées de promenades, pour une journée ou pour plusieurs jours dans la capitale ou dans la région ? Tout est là, alors bonne lecture à vous !
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Piste cyclable sous le pont Bir-Hakeim. - © Ricardo Lopes - iStockphoto.com
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Bassin de La Villette. - © David - stock.adobe.com



Je ne suis pas équipé : comment faire ?

Si vous n’avez nullement l’intention d’acheter un vélo pour la durée de votre séjour – ce qui se comprend –, l’alternative de la location de vélo est assurément la plus efficace et économique ! Tout dépend, en revanche, de votre parcours : si vous restez dans la capitale et comptez pédaler pendant une durée restreinte (inférieure à une demi-journée), le vélo en libre-service est le moyen le plus efficace. Si, en revanche, votre parcours nécessite un vélo plus robuste, car vous avez l’intention de parcourir plusieurs dizaines de kilomètres, ou vous rendre hors de Paris, un loueur « classique » sera le meilleur choix.

[image: ] Vélo en libre-service. Iconique depuis plus de 15 ans, le Vélib est le système le plus connu et le plus répandu. Plus de 1 000 stations, un système de tarification simple et efficace et des modèles en partie électriques – toujours très pratique pour les moins sportifs ! D’autres services sont également proposés dans la capitale, à commencer par les marques ou Dott. Ici, les vélos sont géolocalisés : pratique pour les retrouver, pratique pour les laisser.

[image: ] Vélo en location classique. Les loueurs sont nombreux ! Au-delà des grandes surfaces, vous pouvez vous orienter vers l’un des nombreux cafés-vélos de la capitale. On y trouve des vélos louables pour une, deux journées ou davantage encore, tout en bénéficiant de conseils adaptés.

[image: ] L’équipement de base. S’il n’est pas obligatoire, le casque est vivement conseillé ! Le plus souvent proposé à la location avec vos démarches pour bénéficier d’un vélo pour quelques jours, il ne l’est pas pour les vélos en libre-service. Néanmoins, l’achat d’un casque est aisé, et les premiers prix sont abordables. Le sac de porte-bagage, utile si vous pédalez toute la journée, pour emporter votre pique-nique par exemple, est bien utile. Lui aussi se loue facilement. Notez enfin que si la totalité des vélos dispose de systèmes d’éclairage suffisant, il n’est pas déconseillé de prendre avec vous une lumière supplémentaire.

Où circuler dans Paris ?

Dans Paris, depuis plusieurs années, le réseau de pistes cyclables en voies propres s'étend de manière vertigineuse. Chaque quartier, chaque arrondissement peut être parcouru sur des routes dédiées, suffisamment vastes pour que l'on puisse s'y croiser. En parallèle, la totalité de la voirie est logiquement permise aux cyclistes (sauf le périphérique bien sûr). Mais, dans la mesure du possible, on privilégiera les réseaux propres. Certaines rues sont accessibles aux vélos dans le sens inverse des voitures : ce sont, selon nous, les voies les moins sûres. La voirie est partagée, et les voitures arrivent droit sur vous, l'espace restant pour votre vélo étant souvent bien peu large. Voici quelques itinéraires intra-muros qui peuvent être réalisés :

Paris du nord au sud, de la porte d'Aubervilliers à celle d'Orléans en passant par la gare de l'Est, Strasbourg-Saint-Denis, l'île de la Cité, Denfert-Rochereau. Vous pouvez également désormais rejoindre directement la Porte de la Chapelle à la gare de l'Est.

Sur les quais de Seine, depuis le bassin de l'Arsenal jusqu'au pied de la tour Eiffel : attention, vous changerez dans ce cas de rive (passant de la rive droite à la rive gauche) en empruntant la passerelle Léopold Sédar-Senghor.

Paris de la Bastille à la Concorde, en suivant la piste cyclable de la rue de Rivoli.

De Nation au château de Vincennes : peu de pistes cyclables en voie propre, mais un bel itinéraire à réaliser, y compris au travers du massif forestier.

Du Stade de France à la Villette, en longeant le canal de la Villette.

Des parcours dans la région

Voies vertes ou petites routes : si votre envie est de partir un jour ou plusieurs, les itinéraires ne manquent pas. Précaution d’usage : gardez précieusement votre guide Petit Futé, qui sera le meilleur atout pour trouver le long de votre parcours restaurants et hôtels soigneusement sélectionnés ! Prendre le temps, faire du sport et profiter du grand air sont totalement compatibles avec ces idées de circuits, qui sont de plus en plus prisées. Vous trouverez ci-après quelques idées coups de cœur, qui vous permettront de découvrir la région capitale sous un angle bien différent.

De Paris à Meaux, en suivant le canal de l’Ourcq

Sur une soixantaine de kilomètres, vous suivez le cours de l’eau. En quittant Paris, vous vous extirpez progressivement de la frénésie parisienne. Votre parcours passe notamment par Pantin et Bobigny, avant de commencer à gagner la verdure au niveau du parc de la Poudrerie. A compter de Tremblay-en-France, vous êtes en pleine campagne. Si la piste cyclable s’arrête à Claye-Souilly, aux beaux jours, le chemin de halage est largement praticable. Au gré des écluses, des petits villages et des vastes étendues céréalières, vous arrivez dans la sous-préfecture de Seine-et-Marne, célèbre pour son fromage de Brie et sa cathédrale !

La Coulée Verte du Val de Bièvre

La Coulée Verte du Val de Bièvre est un itinéraire singulier : son parcours, verdoyant et parsemé de nombreuses et vastes pelouses, recouvre ou longe les voies du TGV, si bien que vous ne pouvez quasiment jamais apercevoir ce dernier ! Situé dans le département des Hauts-de-Seine et se terminant en Essonne, à Massy, il s’éloigne progressivement de la ville pour traverser divers endroits résidentiels, avant d’atteindre en fin de parcours, au loin, des espaces ruraux. De la Bièvre, vous ne verrez toutefois pas la moindre trace : celle-ci n’est jamais loin, mais partout enterrée.

Quelques informations pratiques

On n’est jamais assez prudent ! Si vous empruntez les transports en commun – par exemple au retour de l’un de vos longs itinéraires –, assurez-vous que le train ou RER que vous utilisez accepte les vélos ! Même chose si vous décidez de rouler sur plusieurs jours et que vous faites le choix d’un hôtel : avant de réserver, soyez sûrs que l’établissement accepte votre monture, et dispose d’un garage dédié. Enfin, à toutes fins utiles, une pompe à vélo est indispensable, même si l’on vous souhaite de ne pas en avoir l’usage. Une fois ces derniers points cochés dans votre check-list, à vous l’échappée belle !




Géographie [image: ]


Au cœur du bassin du même nom, la région de Paris bénéficie d'un climat et de ressources naturelles ayant permis tout au long de son histoire son développement. Ici, les étés sont chauds mais rarement caniculaires, les hivers sont frais mais rarement glaciaux. Irrigué par de nombreux cours d'eau, à commencer par la Seine, le territoire a ainsi pu développer depuis longtemps une activité commerciale intense. Si Paris et sa proche banlieue sont totalement urbanisés, c'est en s'éloignant un peu (vers des villes référencées dans ce guide) que l'on verra que la géographie d'ici, ce sont aussi des bois et des forêts, et au final des espaces naturels pour certains bien préservés. Rien ne vous échappera dans cette partie sur la géologie locale. Vous le verrez : l'équipe de rédaction vous propose un vaste panorama en la matière, qui vous donne à connaître de manière (presque) exhaustive les essentiels sur le sujet.
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l'Oise à L'isle Adam. - © Rabi Mérizak - stock.adobe.com
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Canal de l'Ourcq, Pantin. - © Philippe Guersan
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Paysage de la plaine de Brie. - © hassan bensliman - stock.adobe.com



Un climat tempéré 

 La région parisienne bénéficie d'un climat tempéré grâce aux influences océaniques. La température moyenne annuelle est de 11 °C. Les étés plutôt doux (19,5 °C en moyenne) et les hivers également (5 °C en moyenne). Petite précision toutefois : cette moyenne comprend les températures diurnes et nocturnes. En journée, l'été, la température dépasse régulièrement les 30 °C, et, ces dernières années, sous l'effet du dérèglement climatique, Paris et la région ne sont pas à l'abri d'épisodes caniculaires, qui dépassent les 40 °C pendant plusieurs jours consécutifs. Entre Paris intra-muros et le reste de la région, le différentiel de température varie entre 1 °C et 4 °C. L'ensoleillement moyen est d'environ 1 700 heures par an, et les précipitations cumulées représentent environ 700 mm par an. Le vent peut souffler parfois fort, mais les tempêtes sont extrêmement rares.

La Seine et les principaux cours d'eau 

[image: ] La Seine. La Seine affiche une altitude de 59 m lorsqu’elle pénètre dans la commune de Villiers-sur-Seine, en Seine-et-Marne, et seulement 11 m à Port-Villez, à sa sortie des Yvelines vers la Normandie  : cette faible dénivellation est à l’origine d’un cours sinueux où le fleuve a peu à peu rongé la falaise calcaire. Dans ses boucles, les méandres offrent un cadre paysager de grande beauté, surtout en aval de Paris. La Seine arrose ou borde de nombreux départements franciliens dans des proportions diverses : elle reste en ce sens un élément géographique fédérateur au niveau régional.

[image: ] La Marne. Elle sort du département picard de l’Aisne et traverse sur un court trajet la Seine-Saint-Denis à Noisy-le-Grand et Neuilly-sur-Marne. Son cours est jalonné de guinguettes dans le bien-nommé Val-de-Marne, puis rejoint, en rive droite, la Seine. La Marne reçoit les eaux du Petit Morin, du Grand Morin et de l’Ourcq.

[image: ] L’Oise. Elle débouche en Île-de-France depuis la Picardie, non loin de l’abbaye de Royaumont. Son cours partage le département du Val-d’Oise en son milieu : de Beaumont, elle arrose successivement L’Isle-Adam, Auvers, Pontoise et Cergy pour confluer, en rive droite, avec la Seine à Conflans-Sainte-Honorine (Yvelines).

[image: ] Le Loing. Il est une rivière du sud du département de la Seine-et-Marne dont le cours est orienté sud-nord. À sa sortie du Loiret, le Loing arrose Souppes, Nemours, Montigny, borde la forêt de Fontainebleau et arrose enfin Moret pour apporter ses eaux à la Seine par la rive gauche.

[image: ] L’Essonne. C’est un affluent d’origine beauceronne dont l’orientation du tracé est identique à celui du Loing. Après Malesherbes, l’Essonne pénètre dans le département éponyme et arrose Boutigny, La Ferté-Alais, Mennecy et Corbeil-Essonnes (ville qui prend curieusement la marque du pluriel). L’Essonne est grossie de la Juine qui, en rive gauche, draine les villes de Méréville, Étampes, Étréchy et Bouray.

Les canaux de l'Ourcq, Saint-Martin et Saint-Denis

Intimement liés par leur réseau et par l’histoire, ces trois canaux ont répondu aux besoins en eau de la capitale, mais aussi à ceux du trafic fluvial. Désireux de réaliser « quelque chose de grand pour Paris », le comte Jean-Antoine Chaptal décide la construction du canal de l’Ourcq en 1802. Ouvert une vingtaine d'années plus tard, le canal est ensuite prolongé par les canaux Saint-Martin et Saint-Denis qui convergent au niveau du bassin de la Villette, à Paris. En 1825, ce sont presque 70 000 m3 d’eau qui sont quotidiennement distribués dans la capitale.

Le canal Saint-Martin, dont le tracé se déroule intégralement à travers Paris, n’a été creusé qu’à partir de 1822 pour être achevé en 1825. Ses passerelles avec écluses, que l’on peut voir dans les films Hôtel du Nord (la fameuse réplique d'Arletty), et Le Fabuleux Destin d’Amélie Poulain, datent de la seconde moitié du XIXe siècle. Le canal est aujourd'hui un lieu de loisirs, avec, au niveau du bassin de la Villette, la possibilité de nager en été depuis l'été 2017.

Le canal Saint-Denis, long de 6,6 km, permet de relier le très vaste rond-point des canaux (parc de la Villette) à la Seine en Seine-Saint-Denis en évitant le cœur de Paris et le méandre de Boulogne, gagnant ainsi plusieurs kilomètres.

Le canal de l’Ourcq, dépourvu d’écluses dans sa partie navigable (la ligne de partage des eaux entre la Seine et la Marne est franchie par la tranchée de Villepinte), est devenu quant à lui un canal d’alimentation pour les eaux à usage industriel, une voie de communication pour la plaisance et un lieu de détente par ses berges aménagées. A Paris, mais aussi à Pantin depuis quelques années, les animations, estivales principalement, sont de plus en plus nombreuses, et les habitants se réapproprient ces berges. On compte sur les canaux plusieurs ports de plaisance importants et prisés.

Géologie 

Même si les départements franciliens ne représentent qu’une superficie d’environ 12 000 km2, ils ne doivent pas faire oublier les autres 130 000 km2 du Bassin parisien au sens géologique et géomorphologique du terme – c'est-à-dire comprenant bien plus que les seuls départements de la région. Formé depuis le permien (295 millions d’années), le Bassin parisien, cuvette sédimentaire, ne se constitue réellement qu’à partir du Trias, pendant la transgression marine de l’ère secondaire, il y a environ 245 millions d’années. Ce bassin présente aujourd’hui la forme d’une large cuvette relevée sur les bords, appuyée sur des massifs anciens : les Ardennes au nord-est, les Vosges à l’est, le Morvan au sud-est, le Massif central au sud et la Bretagne (Massif armoricain) à l’ouest. Au nord, le bassin reste largement ouvert sur le bassin belge qui en est le prolongement naturel.

Les quatre plateaux sédimentaires composant le socle géologique de l’actuelle Île-de-France (la Beauce, la Brie, la Plaine de France et le Vexin) s’articulent autour de l’entonnoir fluvial concentré sur Paris et ses environs.

Les paysages de la région sont composés de larges vallées alluviales, de buttes couronnées de forêts et de bois, et de riches openfields limoneux – de vastes parcelles de terre cultivables – accueillant de grandes cultures (céréales, plantes sarclées, oléagineux, fourrages) qui figurent parmi les plus productives du monde. De grands massifs forestiers, tels que Rambouillet et Fontainebleau, subsistent sur les sols siliceux, alors que de rares secteurs, comme la Brie orientale plutôt herbeuse, sont consacrés à l’élevage. Les sols permettent le maraîchage et l’arboriculture qui ont prospéré dans les vallées.

Forêts et bois 

Si Paris et ses environs directs, en raison de l'urbanisation, ne comptent que peu de forêts, l'Île-de-France dans son ensemble comporte d'importantes zones forestières qui s'étendent sur près de 280 000 ha pour une superficie régionale de 1 207 000 ha, ce qui représente un taux de boisement de 23 %, proche de la moyenne nationale. On dénombre environ 12 millions d’arbres pour une population à peu près équivalente, soit 80 m2 de forêt par habitant ! Les forêts franciliennes sont essentiellement constituées de feuillus : chênes, peupliers, châtaigniers, frênes communs, résineux, hêtres. La chasse est une activité traditionnelle en Île-de-France. On dénombre des milliers de cerfs, de chevreuils et de sangliers, plus difficiles à recenser. La forêt reste importante car elle contribue par sa biodiversité à la qualité de l’environnement francilien : il y a ici davantage de forêt au kilomètres carré que dans certaines régions du nord de la France, par exemple ! Paris intra-muros est bordé par les bois de Boulogne (8,50 km2) et de Vincennes (9,95 km2).

Plateaux et plaines 

Si elle ne compte aucun relief marqué, la région n'est pas sans particularités. Ainsi, la Brie est plus considérée comme un plateau que comme une plaine. Elle s'étend à l'est sur une grande partie de la Seine-et-Marne mais elle touche également quelques communes de l'Essonne, de la Seine-Saint-Denis et du Val-de-Marne. Elle couvre environ 5 000 m2. La Beauce, éminemment agricole, s'étend au sud sur les départements franciliens de l'Essonne et des Yvelines, à partir des forêts de Fontainebleau et Rambouillet, avant de se prolonger en Eure-et-Loir et Loir-et-Cher. Le Vexin français s'étend en Île-de-France sur le Val-d'Oise et les Yvelines, et couvre également l'Oise ; il devient au-delà le Vexin normand. La plaine de France, ou Pays de France, correspond de son côté approximativement à l'est du Val d'Oise, une partie de la Seine-Saint-Denis et la partie extrême nord-ouest du Val-de-Marne. Plaine limoneuse, elle est consacrée à la culture céréalière, mais abrite également une vaste part de la banlieue nord de Paris, et l'aéroport Charles-de-Gaulle.
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Histoire [image: ]


Certains disent que l'histoire de Paris se confond avec l'histoire de France : c'est en partie vrai. La centralisation française a fait de Paris une ville d'importance mondiale, et par conséquent l'histoire de la capitale, c'est aussi celle des Français. De la Préhistoire aux Jeux olympiques et paralympiques de Paris 2024, en passant par la Renaissance ou la révolution industrielle, l'équipe du Petit Futé vous propose ici un vaste retour, époque par époque, sur les événements, transformations et faits marquants qui ont façonné, millénaire après millénaire, siècle après siècle, Paris et ses environs. En quelques pages, vous retrouvez ici grandes figurent historiques et périodes marquantes, évolutions économiques et histoire des infrastructures, périodes fastes et sombres, bref, de quoi tout savoir (ou presque !) sur les nombreuses périodes successives qui ont permis à Paris de devenir Paris !

Le Paléolithique 

Dans la région, les premières traces de vie humaine remontent à 500 000 avant J.-C. Des découvertes ont été faites dans la région d’Abbeville quand fut creusé le canal de la Somme (1824-1835). À cette époque sont mis au jour de gros silex et des restes d'animaux, ces découvertes ne permettant pas pour autant de prouver la présence d'hommes « antédiluviens ». Il faudra attendre les découvertes de Saint-Acheul, un autre site de référence dans la Somme, pour que cette vérité soit enfin reconnue. On désigne alors deux périodes  : l’Abbevillien et l’Acheuléen. Certes, ces deux zones ne sont pas directement sur le territoire de la région, mais, se trouvant à quelques dizaines de kilomètres, les conditions de vie y étaient similaires, permettant d'imaginer la présence humaine.

Les premiers Franciliens vécurent sous un climat oscillant entre le chaud et l'humide, d'un côté, et les périodes de grand froid de l'autre – période de prédilection des mammouths par exemple. Il est néanmoins bien difficile d’évaluer la population qui vécut pendant 400 millénaires sur ces terres, mais la localisation des découvertes donne toutefois une idée de leur répartition. Vers Villejuif, Mantes et Sannois ont été retrouvés de nombreux bifaces, hachereaux et racloirs. D’importants progrès ont été accomplis entre le quarantième et le dixième millénaire avant notre ère, au moment où se termine l’ère glaciaire.

La révolution néolithique

À partir du dixième millénaire avant J.-C. arrive la révolution néolithique en Île-de-France. Le climat est plus clément. Avec la fonte des glaces s’installe petit à petit le climat atlantique. L’Homme, jusque-là prédateur, se sédentarise et devient alors producteur. Il cultive et entreprend l’élevage. À cette époque, la Seine décrit un vaste méandre dont la rive nord longe le plateau de Belleville-Montreuil, les hauteurs de Montmartre et celles de Chaillot. C'est certes difficile à imaginer, mais si vous prenez une carte de la capitale et tracez un trait selon ces quartiers précités, alors vous en aurez une idée plus nette. Dans les forêts situées au nord et au sud du fleuve, des groupes humains développent une civilisation nouvelle. Ils manient le pic et le tranchet. Puis ils s’établissent dans les clairières, sur les bords des plateaux et vivent dans de petites huttes dont le foyer central est en meulière ou en grès. De nombreux sites témoignent de cette époque. Dès 4 000 avant J.-C., la poterie apparaît. En parallèle, on domestique rapidement les espèces animales. En amont de Paris, l’occupation humaine semble plus dense qu’en aval. Les rives des autres cours d’eau ont également attiré les Hommes (sur les bords de Marne, près de Charenton, Créteil et Nogent). De 2 500 à 1 800 avant J.-C., de nouveaux arrivants se mêlent aux populations anciennes. Ils apportent avec eux la métallurgie du cuivre. Cette civilisation se caractérise également par la construction de mégalithes. On a d’ailleurs retrouvé sur la commune d’Argenteuil des dolmens enterrés et des os de plusieurs centaines d’individus, des pointes de flèches, des restes de colliers et des dents de cheval percées. Avec l’âge du bronze, de 2 000 à 800 avant J.-C., prend fin la Préhistoire.

L'Antiquité 

Dans la région, c’est vers 1800 avant J.-C. qu'apparaît l’âge du bronze, qui durera un bon millier d'années. Et les bronziers d’Ile-de-France ne tardent pas à passer maîtres en la matière avec l’art de la fonte et du moulage. Des épées, poignards et haches ont d’ailleurs été retrouvés dans le lit de la Seine, et des ateliers de fondeurs ont été découverts à Choisy-le-Roi et à Paris. Vers 700 avant J.-C., des peuples celtes s’installent sur les hauteurs du Bassin parisien. Les Sénons, venus d’Europe centrale, contrôlent la vallée de la Seine jusqu’au sud de l'actuelle ville de Paris. Un peu plus tard, au IIIe siècle avant J.-C., un autre peuple d’origine celtique, les Parisii, s’installe non loin de la Seine. Ils se fixent dans les vallées, utilisant les nombreux cours d’eau pour la pêche et surtout la navigation. Le réseau hydrographique francilien, par son orientation et par la proximité de ses affluents, est un important vecteur pour les échanges commerciaux entre les territoires du nord et ceux du sud de l’Europe. La Seine navigable (dont le nom provient de la déesse Séquana) offre aux Parisii une suprématie d’ordre fluvial qu’ils exploitent pour le commerce. Ils s’implantent sur les îles, élevant des oppida (pluriel d’oppidum), places fortes où sont concentrés les pouvoirs économiques, commerciaux et militaires. La situation de carrefour de la Seine ne leur échappe pas et nourrit leur prospérité par le biais de leurs bateliers appelés « Nautes ».  Dès le Ier siècle av. J.-C., les Parisii battent monnaie. De nouvelles oppida surgissent sur les îles, comme l’oppidum situé dans l’actuelle île de la Cité, que l'on va nommer Lutèce. La ville de Paris est née sous ce premier nom.

Le Moyen Âge

Si Paris résiste face aux Huns, elle cède en 486 à Clovis. Récemment converti au christianisme, le roi franc choisit la ville comme centre du royaume des Francs pour des raisons stratégiques et militaires ; sans doute aussi grâce à la personnalité de sainte Geneviève, qui l'impressionne profondément. Clovis fait de la cité sa capitale en 508 ; on y dénombre alors 20 000 à 30 000 habitants, soit l'une des plus vastes cités existantes. Au IXe siècle, la ville subit de sévères attaques de Vikings, venus par la Seine, notamment en 885. Il faut attendre l’avènement de Hugues Capet en 987 pour que Paris, alors repliée sur l’île de la Cité, ne redevienne la capitale d’un royaume alors encore bien modeste. La ville renaît sur la rive droite avec les Capétiens et, durant dix siècles son essor et celui de son agglomération seront constants.

Paris, ville royale 

Philippe Auguste fixe l’administration royale à Paris au XIIe siècle, alors peuplée d’environ 25 000 habitants – la capitale n'aura donc connu aucune évolution de sa population en plusieurs siècles ! Il crée, entre autres, le marché des halles, ordonne le pavement des rues et l’édification de nouvelles fortifications sur les deux rives, formant la première enceinte. La ville se divise alors en trois ensembles bien distincts  : l’île de la Cité, la ville proprement dite (en rive droite) et le Quartier latin (en rive gauche). L’île de la Cité est le siège des pouvoirs politiques (au palais, où Saint Louis fait édifier la Sainte-Chapelle) et religieux (cathédrale Notre-Dame, évêché). Tout autour se déploie un réseau tortueux de ruelles qui serpentent dans un tissu dense de maisons et d'églises. La rive droite, la Ville, où se concentre l’essentiel de l’activité économique, connaît une croissance spectaculaire. Marchands, artisans et bourgeois s’y installent autour du marché et de la place de Grève, à l’emplacement des Champeaux (aujourd'hui forum des Halles) et de l'Hôtel de Ville actuel. En rive gauche s’établissent des collèges. Malgré quelques tensions, Paris maintient son influence sur le royaume et sera à partir du XIIIe siècle la plus grande ville d’Europe.

Urbanisation et démographie au Moyen Âge

Entre les XIIe et XIVe siècles, l’urbanisation croissante va radicalement transformer l’Île-de-France. La population de Paris est estimée, au XIVe siècle, à 200 000 habitants. De véritables villes voient le jour et se développent autour de Paris. Le bourg de Saint-Denis, où siègent les sépultures royales depuis Dagobert, s’est étendu autour de sa basilique. Paris même change et se dote d’un nouveau réseau de voirie, de conception concentrique, qui se déploie jusqu’aux nouvelles fortifications construites à partir de 1360 par Charles V. Les grandes abbayes parisiennes, comme Saint-Germain-des-Prés, Saint-Victor, ou Saint-Denis, jouent un rôle essentiel dans la mise en valeur des terres agricoles, ce qui permet l’extension de leurs domaines dans toute la région. Les vastes forêts ont fait les frais des grands défrichements et des essarts qui se sont succédé en plusieurs vagues. L’utilisation du bois, du torchis et du chaume pour la construction des habitations est très répandue.

La situation devient difficile au XIVe siècle : la Grande Peste ravage Paris en 1348 et 1349. S'ensuivent les troubles de la guerre de Cent Ans ; en 1358, le prévôt des marchands, Étienne Marcel, prend le pouvoir aux dépens du représentant du dauphin. Sous influence anglaise, Paris résiste à Jeanne d’Arc et ne redevient française qu’en 1436, ce choix lui ayant fait perdre son statut de capitale. Au XVIe siècle, François Ier entreprend de reconstruire le palais du Louvre. L’essor du commerce est tel que les enceintes de Philippe Auguste et de Charles V sont rapidement débordées.

Paris au temps de la Renaissance 

Au cours des XVIIe et XVIIIe siècles, la centralisation du pouvoir et l’installation du roi à Paris, puis à Versailles, entraînent de profondes transformations dans le paysage urbain francilien. Si Paris accueille favorablement les arts et les enseignements, elle perçoit avec moins d’enthousiasme les idées de la Réforme  : la ville devient un foyer d’affrontements dont l’apogée dramatique sera le massacre de la Saint Barthélemy, en 1572. Cette période s'achève avec le nouveau roi de France, Henri IV, protestant qui se convertit au catholicisme : « Paris vaut bien une messe ». La monarchie des Bourbons veut faire de la capitale un symbole fort de son pouvoir centralisateur, et travaille activement à son embellissement – tant architectural que culturel. Henri IV inaugure le Pont-Neuf et s'investit dans l'urbanisme, avec la création de la place Royale (aujourd'hui des Vosges) et la place Dauphine.

Sous le règne de Louis XIII prennent forme le jardin des Plantes, l’Académie française (créée par Richelieu), ainsi que de nouveaux quartiers comme les faubourgs Saint-Honoré et Saint-Germain. Au nord du Palais-Royal et du Marais, le quartier Richelieu concentre de beaux hôtels particuliers, encore bien visibles aujourd’hui. L’hôtel de ville est achevé en 1628 et les multiples restructurations du Louvre, qui surviennent aux XVIe et XVIIe siècles, confirment la rive droite comme siège du pouvoir royal : le donjon est arasé, l’aile Lescot est lancée… Des palais sont édifiés (les Tuileries, le Luxembourg), agrémentés de jardins attenants, source de plaisir pour la cour. L’axe est-ouest détrône l’axe antique nord-sud.

À partir de 1682, Louis XIV fuit Paris et ses souvenirs de la Fronde pour s’établir à Versailles, où la cour va résider plus d’un siècle. De nombreux châteaux et domaines sont érigés par l’aristocratie et par les notables dans les diverses villes de la région.

Nouvelles institutions, nouvelle expansion

Paris se développe désormais au-delà de ses murailles et s'étend peu à peu sur les espaces naguère occupés par les jardins maraîchers, les vergers et les vignes. Sur la rive gauche, les quartiers Saint-Germain à l’ouest, Mouffetard, Saint-Victor et Saint-Marcel à l’est, prolongent la ville jusqu’aux anciens bourgs médiévaux.

Vers la fin du XVIIe siècle, on estime la population parisienne à 400 000 habitants. C’est à cette époque que fleurissent les découvertes, les avancées technologiques et les prouesses architecturales : on s’emploie à mesurer, recenser, cartographier, bâtir, etc. Louis XIV prône les sciences, les arts et les techniques qui, issus de la Renaissance, entrent en effervescence. L’Académie royale des sciences, fondée par Colbert en 1666, attire des astronomes, des physiciens, des mathématiciens ou encore des agronomes de toute l’Europe. Une nouvelle conception et une nouvelle esthétique du paysage émergent. Maîtrise, ordonnancement, géométrie, perspective et équilibre : ces principes sont mis en œuvre dans l’aménagement des jardins à la française par Le Nôtre, la création d’axes urbains ou de grands tracés royaux entre Saint-Denis, Paris et Versailles. L’articulation du parc et de la ville de Versailles, autour de l’axe monumental du château, rend compte des nouveaux préceptes.

Le XVIIe siècle : Paris, ville ouverte 

Du début du règne de Louis XIV jusqu’à la veille de la Révolution, Paris devient une ville ouverte. À la fin du XVIIe siècle, les actuels Grands Boulevards sont plantés d’arbres, tout le long des anciennes enceintes fortifiées de la rive droite. Le Nôtre redessine le jardin des Tuileries et lance dans son prolongement un axe majeur pour le futur développement de Paris vers l’ouest, jusqu’à la butte de l’Étoile. C'est de cette époque que datent les Champs-Élysées, aujourd’hui mondialement connus. L’hôpital des Invalides, inauguré par le Roi-Soleil en 1706, et l’École militaire, achevée en 1780, sont reliés à la Salpêtrière par de nouveaux boulevards plantés d’arbres qui ceinturent tout le sud de la ville.

Le trafic fluvial sur la Seine est contrôlé par des maîtres de pont qui organisent la circulation, le halage et l’accostage. Au XVIIIe siècle, Paris a compté jusqu’à 18 ports dont le port aux vins de Saint-Bernard, l’île Louviers où l’on s’approvisionnait en bois de chauffage en hiver, les ports au foin et au blé ou encore, en aval du port de Grève situé au cœur de la ville, le port Saint-Nicolas.

La révolution industrielle en Île-de-France

Le XIXe a été le siècle de l’urbanisation de Paris et de ses banlieues, étroitement liée à la révolution industrielle et doublée d'une forte croissance de la population : l’Île-de-France devient même à cette époque la plus grande région industrielle française. Entre 1800 et 1850, le doublement de la population et les événements politiques consécutifs à la Révolution n’eurent que peu d’impact sur la structure de la ville, encore médiévale pour l’essentiel. Le phénomène de centralisation s’intensifia et Paris attira massivement les populations rurales. Le gypse extrait à Montmartre ou aux Buttes-Chaumont, le calcaire provenant de Montparnasse ou la craie de Meudon furent longtemps exploités pour la construction. Au fil du XIXe siècle apparurent progressivement de nouveaux matériaux : on emploie le fer et la fonte, puis l'acier, associés au verre, et enfin le béton armé, ainsi que les tuiles et les briques industrielles. Les nouveaux moyens de transport que sont les canaux et le chemin de fer permettent de les acheminer depuis des lieux lointains. Cette évolution a contribué à renouveler les formes architecturales et à transformer les paysages. Les nouveaux canaux de l’Ourcq, de Saint-Martin et de Saint-Denis, construits dans le premier tiers du siècle sur l’impulsion de Napoléon Bonaparte, ont en premier lieu permis un approvisionnement en eau potable par un réseau de fontaines publiques. Bien vite, on y fait transiter marchandises, matériaux lourds ou produits agricoles provenant de la Brie, en évitant le cœur de Paris. L’extension du réseau navigable conduit au déplacement des ports parisiens vers la banlieue.

Le Second Empire et Haussmann 

Sous la Restauration, l’extrême densité de la ville et les conditions d’hygiène déficientes ont facilité la propagation des épidémies. Le centre congestionné nécessite une réforme en profondeur du tissu urbain. Elle commencera avec le préfet Rambuteau en 1840, mais ne prendra véritablement de l’ampleur que sous le Second Empire. En 1851, la population est estimée à 1 280 000 habitants. Entre 1850 et 1890, Paris continue à s’étendre considérablement et un nouveau paysage urbain doit se mettre en place.

Mis en œuvre par le baron Haussmann, le programme de Napoléon III comporte plusieurs volets : désenclaver le centre ancien et améliorer la circulation sont les deux objectifs. Les travaux sont énormes : les vieux quartiers du centre-ville cèdent la place aux immeubles haussmanniens construits le long des larges avenues nouvellement percées. De vieilles bâtisses insalubres sont détruites afin de dégager l’hôtel de ville et le palais du Louvre. L’île de la Cité est presque entièrement rasée. De nombreuses percées sont réalisées : rues Monge, des Écoles et de Rennes, boulevards de Sébastopol et Saint-Germain, avenue de l’Opéra… Les boulevards de ceinture sont également ouverts. Entre des artères périphériques et la croisée du centre, les diagonales complètent l’ensemble du réseau.

En 1860 des communes situées dans le périmètre de l’enceinte de Thiers comme Vaugirard, Grenelle, Auteuil, Passy, La Chapelle, Les Batignolles, Charonne, Reuilly, Bercy… sont annexées, donnant naissances à 20 arrondissements compartimentés en 80 quartiers.
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Le Baron Haussman - © Nastasic - iStockphoto.com



De la Commune de Paris aux expositions universelles

Après la chute dramatique du Second Empire, le terrible siège de Paris par les Prussiens et l’installation du Gouvernement provisoire à Versailles, vécue comme une humiliation par les Parisiens, une grande partie de ceux-ci tentent en 1871 d’instaurer un gouvernement autonome d'inspiration socialiste en fondant la Commune. Après avoir terriblement réprimé cette dernière, le gouvernement provisoire de la France, un temps établi à Versailles et dirigé par Thiers, s'installe à Paris. Durant la IIIe République, la haute société du monde entier vient se distraire dans la capitale. C’est à cette époque que Paris s’enrichit de nouveaux monuments  : l’Opéra de Garnier, terminé en 1875, la basilique du Sacré-Cœur de Montmartre, souvenir expiatoire des événements tragiques de la Commune.

C'est l'époque fastueuse des Expositions universelles qui voient en 1889 la construction, à l'origine provisoire, d'une tour Eiffel largement controversée, mais qui ne fut finalement jamais démontée… En 1900 naissent le Grand Palais et le Petit Palais, ainsi que la première ligne de métro, qui relie la Porte Maillot à Vincennes. Les autres suivent rapidement, et en 1910 six lignes sont ouvertes au public. Pour les stations près de la Seine et le passage sous le fleuve, il a fallu déployer des trésors d'ingéniosité, en invitant notamment un système de caissons réfrigérés. C’est aussi la naissance de l’Art nouveau, dont on retient Hector Guimard qui signe de nombreux immeubles et plusieurs bouches de métro dès 1900. S'élèvent ensuite, pour l'exposition coloniale de 1931, le musée des Arts africains et océaniens de la Porte Dorée, et, en 1937, le palais de Chaillot pour une nouvelle exposition universelle.

Entre-deux-guerres 

Pendant l'entre-deux-guerres, le rayonnement littéraire et artistique de Paris dépasse de nouveau les frontières : les artistes de l'Europe entière affluent à Montmartre puis à Montparnasse. Certains architectes osent l'avant-garde moderniste comme Auguste Perret, Mallet-Stevens ou Le Corbusier ; le béton armé règne en maître, même si Paris n'est pas la ville la plus concernée par ces nouvelles constructions. Le métro est prolongé en banlieue, et Paris se ceinture d'immeubles en briques rouges : des habitations à bon marché (HBM) qui deviendront plus tard des Habitations à loyer modéré (HLM). Dans le même temps, des lotissements se développent en banlieue et de nouveaux quartiers font leur apparition.

Les circuits économiques se sont rationalisés et ont changé d’échelle : halles aux vins de Bercy, abattoirs de Vaugirard et de La Villette, grands moulins… Géographie, paysages et société d’Île-de-France auront été transformés en moins d’un siècle par les effets conjugués de l’industrialisation, de l’émergence d’un nouveau réseau de transports et de l’urbanisation.

De l’après-guerre aux années 1980 

Après la Seconde Guerre mondiale, Paris va subir d'immenses transformations. Dès la fin des années cinquante, l'État décide de construire au nord-ouest de Paris un quartier d'affaires : c'est la naissance de La Défense, dans le prolongement de l'axe historique Louvre – Champs-Élysées – Arc-de-Triomphe. Son premier bâtiment, le CNIT (Centre des nouvelles industries et technologies), est formé d'une grande voûte autoportée ondoyante en béton armé. Suivent les premières tours. La Défense est aujourd'hui, et de très loin, le premier quartier d'affaires d'Europe.

Charles de Gaulle, le premier président de la Ve République, crée l'ORTF (Office de Radiodiffusion-Télévision française) chargé de la radio et de la télévision publiques. Il fait bâtir la Maison de la Radio, inaugurée en 1963. Paris et son agglomération se peuplent de plus en plus. C'est la naissance des premières autoroutes qui partent de la capitale et du boulevard périphérique, achevé en 1973. Le transport aérien se développe également. Paris possédait depuis la Première Guerre mondiale deux aéroports : Le Bourget et Orly. Y est ajoutée l'infrastructure de Roissy dès 1974.

Les Halles déménagent à Rungis, laissant place à un immense centre commercial. Dans les années soixante-dix, Paris se désindustrialise, les usines partent en banlieue, laissant des friches industrielles sur lesquelles vont s'implanter des tours d'habitation dans des quartiers populaires.

Valéry Giscard-d'Estaing succède à Georges Pompidou. Ce président choisit le projet du musée d'Orsay pour occuper l'ancienne gare d'Orsay et implanter des collections d'art du XIXe et début du XXe siècle ; le Louvre et Orsay forment ainsi deux musées. Il a aussi opté pour la reconversion des abattoirs de La Villette en Cité des sciences et de l’industrie. En 1977 est élu le premier maire de Paris, suite à une réforme votée par le pouvoir de l'époque. Après une campagne éclair, Jacques Chirac devient maire, et le restera jusqu'en 1995.

Depuis les années 1980 

Dans les années 1980-90, les grands chantiers de François Mitterrand témoignent d'une architecture moderne : la Grande Arche de La Défense construite dans le prolongement de l'Axe historique et inaugurée en 1989, l'Opéra-Bastille, la pyramide du Louvre de Pei, la Bibliothèque nationale de France, la Cité de la Musique, le ministère de l'Économie et des Finances de Bercy… Le président Chirac, grand amateur des arts premiers, crée le musée du Quai Branly consacré aux civilisations non occidentales.

En ce début de XXIe siècle, Paris poursuit sa transformation et on parle désormais du « Grand Paris ». Un programme de constructions de nouvelles tours à La Défense est en marche. Le forum des Halles a été entièrement réhabilité. Paris commence de nouveau – sujet explosif – à se parer de tours à sa périphérie, comme les tours Duo dans le 13e arrondissement et la tour Triangle dans le 15e. Côté transports, les lignes de métro et de tramways se prolongent en banlieue. Mais c'est surtout le Grand Paris Express, soit des dizaines de kilomètres de lignes, autour de Paris et dont les chantiers sont en cours, qui permettra, dans quelques années, à Paris de disposer du plus vaste réseau européen. Localement, cela devrait permettre de valoriser les banlieues, lançant des liaisons directes entre elles, et décongestionnant la capitale. Le développement des vélos en libre-service sont les marqueurs d'une révolution à la fois écologique et urbaine. Leur succès grandissant en est la preuve. Plus grande métropole européenne, Paris apparaît comme la ville la plus dynamique d'Europe, supplantant sa concurrente Londres.

Les Jeux olympiques et paraplympiques

Après d'innombrables tentatives infructueuses, Paris a obtenu l'organisation des Jeux olympiques et paralympiques de 2024, qui se sont déroulés du 26 juillet au 11 août pour les premiers, et du 28 août au 8 septembre pour les seconds. Ayant fait l'admiration du monde entier pour son organisation sans faille, la beauté des lieux de compétition et le grandiose des cérémonies, l'héritage de ces Jeux, c'est aussi de nouveaux quartiers, des lignes de métro prolongées, des infrastructures sportives nouvelles.




Nature (Biodiversité / Faune & flore) [image: ]


La nature a ses droits partout, en ville comme à la campagne : c'est pour cela qu'à Paris et dans ses environs, elle prend des formes si différentes. Côté Île-de-France, en dehors de la capitale et de la petite couronne : des champs à perte de vue, des forêts, des petits lacs, des sentiers et des animaux qui vivent en liberté. Côté Paris et, de manière plus vaste, dans toutes les parties urbanisées, la nature selon les règles de l'Homme : maîtrisée jusque la fin du XXe siècle, puis de nouveau développée depuis, au moyen de divers parcs, de plantations et de verdissement. Si la flore se développe, la faune suit ! C'est ainsi que cette grande partie de votre guide vous propose dans un premier temps de partir à la découverte du monde animalier local, puis de découvrir la flore, et enfin les parcs – animaliers notamment – de la zone. Une région sans nature, dites-vous ? Vous allez être surpris !
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Une faune plus riche qu'il n'y paraît 

On pourrait penser la faune de Paris et ses environs peu diverse, mais en vérité, plusieurs milliers d'espèces animales peuplent la région : elles sont une de ses plus grande richesses. Voici une petit passage en revue :

[image: ] Mammifères : chats sauvages, martres ou blaireaux sont de petits mammifères de la région. Ainsi que, plus imposants, des cerfs, sangliers et chevreuils qui se comptent par milliers dans les forêts de la région. Le renard, la fouine, le lièvre, la perdrix, le faisan et le ragondin participent également à cette diversité.

[image: ] Oiseaux : dans les airs, vous avez la possibilité d'observer l’épervier d’Europe, la bondrée apivore, la buse variable, l’autour des palombes, le hobereau – petit faucon long de 35 cm –, le hibou moyen duc ou la chouette hulotte, la huppe fasciée au plumage bariolé qui se nourrit d’insectes et hiverne en Afrique. On peut aussi croiser le vol du torcol fourmilier, du pic cendré et noir, coiffé d’une calotte rouge et vivant dans les futaies de feuillus.

[image: ] Poissons : en Île-de-France, les poissons sont de rivière. Anguilles, brèmes, gardons, barbeaux et carpes… On trouve également des poissons-chats, sandres et perches soleil. Si la Seine ne comptait presque plus de poissons dans les années 1960, la qualité de l'eau s'améliorant, les espèces aujourd'hui tendent à revenir. On en compterait actuellement 25 différentes.

[image: ] Insectes : le moustique et les æschnes bleues et vertes sont très fréquents. On trouve aussi la courtilière. De couleur brune, elle creuse des galeries dans les jardins. Sont également présents dans la région : la notonecte glauque, le dytique bordé, le géotrupe du fumier ou le lucane cerf-volant.

La flore locale 

On aurait tort de ne garder de Paris et de ses environs qu'une image d'urbanisation absolue. En effet, la région capitale, ce sont de dizaines de pays verts, de campagnes, de prairies et de bois, qui comptent parmi les plus divers de France.

[image: ] Arbres, buissons : vous croiserez par exemple le néflier, un arbre dont les fruits – délicieux après avoir subi une première gelée – sont nommés les « cornes du diable ». Poussent également dans la région : l’alisier torminal, le bois puant, le bouleau pubescent – dont l’écorce lisse et brillante porte quelques taches noires –, l’épine-vinette – un arbuste buissonnant épineux dont les grappes de fleurs jaunes donnent des baies rouges –, l’érable sycomore ou faux platane…

[image: ] Les arbrisseaux : le genévrier commun, un épineux en forme de fuseau, pousse sur les landes sèches et les chaos rocheux. L’alisier de Fontainebleau, un arbuste de la famille des rosacées, à feuilles non divisées, présente des fleurs blanches, avec l’alise pour fruit.

[image: ] Les plantes à fleurs : le botaniste éclairé reconnaîtra le géranium sanguin qui fleurit sur les pelouses ensoleillées ou, plus rare, l’utriculaire citrine, plante carnivore vivant dans les mares des plâtrières et qui se nourrit de microscopiques crustacés. Sont également à admirer en Île-de-France : la brunelle à grandes fleurs, la campanule à feuilles de pêcher, la gentiane croisette, l’hélianthème en ombelle – une fleur à tige grêle et à grandes fleurs blanches ou jaunes –, la jacinthe des bois, la jasione des montagnes…

[image: ] Les champignons : les champignons de la région présentent une étonnante biodiversité, sans doute grâce à la variété des terrains sablonneux, argileux et calcaires. On y trouve le polypore soufré qui parasite les arbres, le mycène à pied rouge, la pholiote dorée à lamelles jaunes ou brunes – qui pousse en touffe sur les troncs de hêtres à l’automne et qui pourrit à terre – ou le pleurote du hêtre. Quant aux fameux champignons de Paris, il reste quelques lieux de production...

Des jardins pour tous 

Les jardins d'une Île-de-France tant urbanisée offrent une grande variété de thématiques. Ils sont agrémentés de serres, de parterres, de fontaines et d'allées, etc. À Paris, on connaît bien sûr l'historique Jardin des Plantes, les Buttes-Chaumont, le Luxembourg ou les Tuileries, mais aussi le Parc André Citroën, à l'emplacement des anciennes usines, le Parc de la Villette, ou le romantique Parc Montsouris. On retiendra également le Jardin d'Éole, à la lisière des très populaires 18e et 19e arrondissements, très animé. Non loin, un autre grand parc, dont le nom est Chapelle-Charbon, a pris place sur une ancienne friche ferroviaire. Dans les Hauts-de-Seine, on se promène dans l'arboretum de la Vallée des Loups, ou aux domaines de Sceaux, Saint-Cloud et Malmaison. Le Val-de-Marne a sa roseraie, en la bien nommée l'Haÿe-les-Roses, et la Seine-Saint-Denis, le parc forestier de la Poudrerie. En Seine-et-Marne, on plonge dans l'histoire avec le jardin médiéval de la Commanderie des Templiers à Coulommiers, ou on admire les sculptures monumentales du jardin de la Dhuy, à Chessy. Dans le Val d'Oise, on retient du jardin des Roses à Enghien-les-Bains, le potager-fruitier du château de La Roche-Guyon, et l'on plonge dans l'histoire au jardin des simples de Royaumont. En Essonne, les domaines de Courances, de Courson et de Saint-Jean-de-Beauregard sont célèbres pour leurs jardins. Enfin, dans les Yvelines, on arpente le potager du roi à Versailles pour découvrir des fruits et légumes rares et anciens.




Architecture (et design) [image: ]


On ne le dira jamais assez : l'architecture à Paris et dans ses environs est plurielle et marquée par l'histoire. Depuis des siècles, les hommes rivalisent d'ingéniosité pour faire du beau, du pratique, de l'utile et du solide. Si beaucoup de témoignages architecturaux subsistent au-delà des temps, c'est d'abord parce qu'ici, les besoins en infrastructures sont nombreux et que, souvent, la réflexion sur l'utilité s'est accompagnée d'une autre sur l'aspect. Si l'architecture francilienne est multiple, aborder cette partie de votre guide en vous donnant le maximum d'éléments est pour l'équipe un véritable challenge : sans avoir la prétention d'être exhaustifs, nous vous proposons ici plusieurs grandes parties, allant des châteaux aux évolutions architecturales dans la capitale et ses environs, puis en vous donnant à découvrir les différents témoignages architecturaux religieux, qui ont façonné le patrimoine local.


[image: ]

Château de Maison-Laffitte. - © Petr Kovalenkov - Shutterstock.com




[image: ]

Grande Arche de la Défense. - © Alexander Mul - Shutterstock.com



Le temps des châteaux : les premières architectures notables

Les plus lointains témoignages architecturaux sont principalement des châteaux. Au-delà des incontournables châteaux de Vincennes, Versailles ou Fontainebleau, certains méritent d'être connus. On compte peu de châteaux forts encore debout et qui n'ont pas été remaniés. Blandy-les-Tours en Seine-et-Marne date du XIIIe siècle. Dans l'Essonne, Étampes ne conserve que son donjon royal du XIIe siècle, en ruine. En revanche, tout le système défensif du château de Dourdan, construit au XIIIe siècle, est encore visible. À La Roche-Guyon, dans le Val-d'Oise, le donjon du XIIe siècle s'impose en gardien du château ; on y monte encore par le très escarpé escalier de pierre taillé dans la roche. Dans les Yvelines, le donjon de Houdan est l'un des grands témoins de l'architecture militaire française du XIIe siècle.

À partir du XVIIe siècle, on édifie des châteaux qui deviennent des chefs-d'œuvre architecturaux. Dans les Yvelines, le château de Maison-Laffitte, construit par François Mansart, est une petite merveille. Le château de Rambouillet, ancien château fort du XIVe siècle, a été transformé en demeure d'agrément par Louis XVI. Dans les Hauts-de-Seine, le château de Sceaux est remarquable pour son parc dessiné par Lenôtre. Le château de la Malmaison à Rueil-Malmaison, offert par Napoléon à Joséphine, a conservé toute son authenticité et offre au visiteur la découverte de son intimité et de ses jardins fleuris de roses.

Du côté de Paris : l'architecture au début du XXe siècle

Le début du XXe siècle ne bouleverse pas la structure urbaine héritée du Second Empire, si ce n’est la construction importante du métro. Par ailleurs, le programme haussmannien est poursuivi et la construction connaît une forte croissance. L’installation de la présidence de la République et des quartiers d’affaires autour des Champs-Élysées pérennise tout au long du XXe siècle le grand axe est-ouest , depuis la Grande Arche de La Défense. En parallèle, au début du siècle, c’est l'exode rural qui fait se vider les campagnes franciliennes : Paris devient l'objet de nombreuses arrivées, engendrant l'édification de grands ensembles.

Paris et ses environs : les étrangetés de l'après-guerre 

Avec les années 1950, l’aménagement urbain reprend à un rythme soutenu, avec des projets de grande ampleur. D’une part, des actions de restauration comme dans le quartier du Marais, de l’autre, des opérations de construction d’immeubles : barres ou tours qui modifient la physionomie de quartiers entiers comme à Belleville, autour de la rue de Flandres ou de la place d’Italie. À Grenelle, le quartier du Front de Seine devient un « Manhattan » à la française, même si aujourd'hui l'allure de ce quartier est le plus souvent décriée. Le boulevard périphérique est réalisé autour de Paris et des voies rapides sont aménagées sur les berges de la Seine. À partir des années 1970, l’industrie quitte peu à peu Paris, les halles centrales sont détruites, le quartier de Beaubourg est rasé, les abattoirs de la Villette, les halles de Bercy et les usines Citroën sont transformés en parcs urbains, accompagnés de logements et d’équipements. On commence à prendre conscience que certains projets sont peut-être un peu trop polluants, à l'image du canal Saint-Martin, finalement sauvegardé alors qu'il devait devenir une autoroute urbaine reliant Bastille au nord de Paris.

Paris : le temps des grands chantiers 

En 1977, la ville quitte son statut spécial, hérité de Napoléon Ier, pour se doter d'un maire élu au suffrage universel direct. Le premier est Jacques Chirac. La fin du XXe siècle est marquée par une politique de grands travaux lancée par les différents présidents de la République : le centre Pompidou, le musée d'Orsay, la Cité des Sciences et de l'Industrie, la Grande Arche de la Défense, le Grand Louvre, l'Opéra-Bastille, le ministère des Finances et la Bibliothèque nationale de France, le Musée du Quai Branly tendent à renouer avec la monumentalité architecturale qui a marqué l'histoire urbaine de Paris. Aujourd'hui, le manque foncier fait que la ville se développe sur les dernières friches ferroviaires situées à la périphérie en renouant avec des constructions plus en hauteur : les tours Duo, dans le 13e, et la très controversée Tour Triangle, dans le 15e, en sont quelques exemples.

Les environs de Paris : le développement architectural et urbain des banlieues 

Après la Seconde Guerre mondiale, face à une demande accrue de logements à faible coût, on construit de nombreux immeubles collectifs : c’est l’ère des HLM et des grands ensembles, aussi bien en banlieue qu’à Paris où ils surgissent en ceinture sur les boulevards des Maréchaux. En banlieue, ces nouveaux logements occupent les espaces vacants entre les lotissements pavillonnaires, comme à Savigny-sur-Orge, Morsang, Sainte-Geneviève-des-Bois, Sarcelles, Stains, Viry-Châtillon par exemple. Ce n'est que tardivement que la nécessité de planifier ces aménagements urbains se fait sentir : trop tard ?




Beaux-Arts (Peinture / Sculpture / Street Art / Photo) [image: ]


Paris et ses environs ont toujours été un berceau culturel et artistique des Beaux-Arts, façonnant son paysage et influençant la scène artistique mondiale. Et si beaucoup considèrent que la ville lumière est un musée à ciel ouvert, ce n'est pas totalement faux. Fruit d'influences multiples, du mélange de culture, au carrefour des tendances, Paris et la région sont réputés en la matière. Englobant plusieurs disciplines, la terminologie « Beaux-Arts » inclut dans ce dossier la peinture, la sculpture, la danse et, plus moderne, le street-art. Nous aurions pu sélectionner d'autres disciplines, mais le tour d'horizon que vous trouverez ici nous semble plutôt efficace pour vous donner une vision globale des arts et de leurs démonstrations à Paris. Entre histoire, événements, lieux à visiter ou à admirer, voici quelques éléments qui devraient vous permettre d'en savoir plus, et de découvrir où les admirer bien évidemment !


[image: ]

Édouard Manet, Le Printemps, 1881, huile sur toile, 74 × 51,5 cm. - © Everett Collection - shutterstock.com
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Musée de l'école de Barbizon. - © PackShot - stock.adobe.com



[image: ]

Les beaux-arts à Paris : l’effervescence du XIXe siècle

C’est convenu : cette époque a été marquée par un élan créatif sans précédent, où des artistes tels que Gustave Courbet, Édouard Manet, Edgar Degas, Auguste Rodin et bien d'autres ont laissé une empreinte indélébile sur la scène artistique. Le Paris des Beaux-Arts était un creuset d'idées novatrices et de créativité débordante, élevant la ville au rang de capitale artistique du monde et laissant un héritage qui continue d'inspirer et de captiver les amoureux de l'art. Le cœur de cette effervescence artistique était l'École des Beaux-Arts de Paris, institution prestigieuse ayant formé certains des plus grands artistes de l'époque. Les étudiants étaient immergés dans une atmosphère où l'esthétique classique était combinée à un désir de repousser les limites artistiques traditionnelles. Cela a donné naissance à des œuvres qui reflètent un mélange unique de tradition et d'innovation. C'est l'époque du Montmartre bohème. L'architecture parisienne elle-même a été influencée par les Beaux-Arts, avec des bâtiments majestueux et des monuments qui incarnent le classicisme revisité. Le Louvre, le musée d'Orsay et l'Opéra Garnier sont autant de témoignages de cette époque glorieuse.

Barbizon : le refuge des peintres 

Petit village situé à une cinquantaine de kilomètres au sud-est de la capitale, il fut le foyer d'un grand nombre d’artistes aux XIXe et XXe siècles. Les artistes associés à l'école de Barbizon, tels que Théodore Rousseau, Jean-François Millet et Charles-François Daubigny, ont cherché à capturer la nature de manière réaliste, en se concentrant sur les paysages ruraux, la lumière naturelle et les scènes de la vie quotidienne. Les visiteurs peuvent découvrir ici le musée local, qui abrite des œuvres et des souvenirs des artistes associés à ce mouvement.

Pontoise, berceau de l'impressionnisme 

Souhaitant fuir une capitale qui ne satisfait pas l’inspiration des premiers impressionnistes, de nombreux artistes ont choisi Pontoise comme lieu de création. La ville et ses environs, avec ses paysages variés et son atmosphère paisible, a offert aux artistes impressionnistes un environnement idéal pour explorer les techniques novatrices de cette période. Les artistes ont souvent travaillé en extérieur, capturant les nuances subtiles de la lumière naturelle dans leurs œuvres. Ainsi Camille Pissarro, précurseur, a initié le développement de l’impressionnisme dans la ville : engagé, il a réalisé de nombreuses œuvres de paysages locaux, baignés de lumière naturelle. Dans la ville, le musée Tavet-Delacour compte une des plus belles collections d’œuvres en la matière.

Danse : créations et lieux dédiés

Haut lieu de la danse, Paris offre une scène artistique dynamique qui couvre une variété de styles, de la danse classique à la danse contemporaine. Passage en revue des événements et lieux principaux.

[image: ] Opéra de Paris (Opéra Garnier et Opéra Bastille) : L'Opéra de Paris est l'une des institutions les plus prestigieuses au monde en matière de danse classique. La compagnie de ballet de l'Opéra national de Paris, dirigée par le Ballet de l'Opéra de Paris, propose des performances de ballet classique et contemporain.

[image: ] Théâtre de la Ville et Théâtre du Châtelet : Ces théâtres parisiens se font face et le premier a été récemment rouvert après des années de travaux. Ils proposent une programmation variée, couvrant la danse contemporaine, le ballet et d'autres formes de performance. Ils accueillent des compagnies de danse internationales et offrent une plateforme aux chorégraphes innovants.

[image: ] Centre national de la Danse (CND) : Situé à Pantin, en banlieue parisienne, le CND est un lieu dédié à la danse contemporaine. Il propose des spectacles, des résidences d'artistes et des événements liés à la danse.

[image: ] Festival d'Automne à Paris : Ce festival propose une programmation pluridisciplinaire, y compris des performances de danse contemporaine, mettant en avant des chorégraphes innovants.

[image: ] Cité de la Musique – Philharmonie de Paris : Outre la musique, la Philharmonie de Paris propose des événements liés à la danse, mettant en lumière des collaborations entre musiciens et danseurs.

[image: ] Ateliers de danse et écoles de danse : Paris offre de nombreuses opportunités pour prendre des cours de danse, des cours amateurs aux formations professionnelles. Beaucoup figurent dans ce guide !

Street-art : les Beaux-Arts de notre temps 

Riche en œuvres de street-art depuis une vingtaine d’années, avec de nombreux quartiers et espaces dédiés à l'expression artistique urbaine, Paris et la région s’imposent comme une scène européenne majeure en la matière.

[image: ] Belleville et Ménilmontant : Ces quartiers de l'est de Paris ont une scène street art dynamique. Les rues sont souvent recouvertes de graffitis, de fresques colorées et d'œuvres d'artistes locaux et internationaux.

[image: ] Le 13e arrondissement – Quartier de la Bibliothèque François Mitterrand : Ce quartier a été le théâtre d'un projet appelé « Paris 13 », où de nombreux artistes ont investi un ensemble de tours résidentielles avec des œuvres impressionnantes. Certains sont éphémères et changent régulièrement.

[image: ] Vitry-sur-Seine : la ville est réputée pour son engagement vis à vis du street-art. De nombreux artistes ont contribué à embellir la ville avec des fresques impressionnantes, et vous pouvez réaliser ici des parcours dédiés.




Musiques et Scènes (Danse / Théâtre) [image: ]


Beaucoup viennent à Paris pour voir un spectacle : ils ont bien raison ! Car la région capitale l'est également au niveau de la culture. Musique classique ou contemporaine, danse, théâtre, festivals : l'offre est si large qu'il est bien difficile d'en faire un panorama complet. Si l'on veut faire un bref retour sur l'histoire en la matière, tout juste remontera-t-on à l'époque des guinguettes et du bal musette, derniers témoins vivants d'une forme de culture propre au territoire : on vous en parle dans ce dossier. Mais ce sont surtout les temps actuels qui reflètent l'intense dynamique locale en la matière : des centaines de festivals, de rendez-vous, relayés par des structures associatives fortes et surtout une demande importante en la matière, font de Paris et de ses environs un aimant puissant pour de très nombreux amateurs de culture. Dans ce dossier, vous retrouvez les essentiels en la matière !


[image: ]

Opéra Garnier. - © espiegle - iStockphoto.com
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La Seine Musicale. - © olrat - Shutterstock.com



Bal musette et guinguette

Si l'on dispose de peu d'informations sur la musique francilienne en amont du XXe siècle, le bal musette est typiquement parisien. Il est né au début du XXe siècle dans le quartier de Bastille : basé sur les sonorités de la musette et de l'accordéon, la valse musette a connu ensuite une popularisation au contact d'artistes manouches, de tango ou de jazz. Venant du guinguet, un vin produit dans la région, le mot guinguette apparaît vers la fin du XVIIe siècle. Il nomme un petit cabaret, dans les faubourgs, où les habitants de la capitale vont prendre du bon temps. Les guinguettes se développent à Belleville, Montmartre ou Ménilmontant, car le vin n'y est pas assujetti aux taxes qui touchent les marchandises qui entrent dans Paris. En 1860, quand sont annexés les villages limitrophes de Paris, les guinguettes s’éloignent. On les retrouvera sur les bords de Marne et de Seine, à Robinson, Sannois ou Chatou… Avec le développement du chemin de fer, elles deviennent de hauts lieux de loisirs pour les ouvriers et employés parisiens. Situées au bord de l'eau, elles offrent des plaisirs variés : promenade au vert, canotage, danse… On y mange aussi des plats simples et peu onéreux : moules-frites, fritures… Si la majeure partie est tombée en désuétude, un certain nombre d'entre elles, par exemple Chez Gégène, à Joinville-le-Pont, continuent leur activité.

Une offre culturelle forte, relayée par des rendez-vous nombreux

Creuset de cultures et d'influences, la musique en Île-de-France est multiple. Musique classique ou de chambre, jazz, électro, de variétés sont pratiqués, écoutés et dansés ici sans qu'un trait particulier soit commun aux créations locales. On aime la musique, tout simplement ! Ces vingt dernières années, le nombre de rendez-vous musicaux s'est considérablement développé. Ici se déroulent les plus importants festivals : Solidays, Rock en Seine, We love green, Lollapalooza pour les rendez-vous regroupant des dizaines de milliers de festivaliers, mais aussi d'innombrables petits rendez-vous locaux, répartis sur l'ensemble du territoire. Côté théâtre, c'est la même chose : du Festival d'Automne à Kalypso (ces deux derniers comprenant beaucoup de spectacles de danse), des Inaccoutumés aux rendez-vous dédiés au théâtre amateur, rien ne manque. On notera, dans d'autres registres, l'existence de rendez-vous dédiés à d'autres disciplines, comme le cirque et les arts de rue, lors du rendez-vous Cergy Soit, chaque année dans la préfecture du Val d'Oise.

De nombreux lieux dédiés 

C'est la force de Paris et de ses environs : l'incroyable maillage de lieux dédiés à la pratique culturelle. Ils sont des centaines, des salles aux tailles modestes, des théâtres de quartier ou scènes nationales, plusieurs opéras et des immenses lieux pouvant recevoir des milliers de spectateurs. Du côté des salles historiques, les opéras parisiens – Garnier et Bastille – mais aussi celui de Massy, en Essonne, lequel témoigne d'une volonté de développer l'art lyrique en dehors des frontières de la capitale. Parmi les salles inaugurées ces dernières années, on retiendra la Seine Musicale, qui a pris place sur l'île Seguin de Boulogne ou la Défense Arena, située dans le quartier du même nom : elle peut contenir plus de 40 000 spectateurs, faisant d'elle la salle couverte la plus importante d'Europe. Les Jeux olympiques et paralympiques ont également permis l'émergence de nouvelles infrastructures. Parmi celles-ci, l'Adidas Arena, située Porte de la Chapelle : dans un quartier en pleine métamorphose, se situe cette nouvelle scène de 9 000 places dont la programmation culturelle et sportive est intense, et qui a déjà accueilli plus de 700 000 spectateurs en moins d'un an. On citera enfin la Philharmonie de Paris, Porte de Pantin, dont l'architecture hors-norme n'a d'égale que la qualité incroyable de l'acoustique.

Des chansons sur Paris 

Si votre playlist ne compte que peu de chansons sur Paris, voici quelques standards qui évoquent la capitale. Depuis des siècles, la ville est chantée, permettant aujourd'hui de disposer d'un vaste choix en la matière, et dont voici quelques exemples parmi les plus connus :

[image: ] Jacques Dutronc - Il est cinq heures, Paris s'éveille : Standard hexagonal, le titre – et surtout ses paroles – n'ont pas pris une ride. On y parle de la ville qui se réveille, ou qui se couche, selon les couplets !

[image: ] Charles Aznavour - Paris au mois d'août : En évoquant la torpeur de la ville en août, Aznavour (1924-2018) dépeint une impression largement ressentie par les locaux, moins par les touristes qui trouvent toujours Paris très animé !

[image: ] Thomas Dutronc - J'aime plus Paris : Fidèle à son style, le fils de Jacques évoque les paradoxes de la vie à Paris, sous le prisme des relations amoureuses.

[image: ] Zazie - Rue de la Paix : Ce standard du début des années 2000 s'appuie sur la prétendue richesse de la rue de la Paix parisienne (faisant un pont avec sa valeur dans le jeu de société Monopoly) pour évoquer les diverses inégalités sociales.

[image: ] Edith Piaf - La Vie en Rose : Si elle ne cite par directement Paris dans sa chanson, ce titre, emblématique du Paris des amoureux, raisonne souvent dans les rues fréquentées.




Littérature (BD / Actualité) [image: ]


L'image du Parisien, ou de la Parisienne, un livre à la main et absorbé par sa lecture sur les bords de Seine, a la vie dure : à juste titre ! Amateurs de littérature, Paris et sa région constituent bien une terre unique en la matière. Fruit d'une histoire de plusieurs siècles (que vous trouverez ici abordée selon une déclinaison comprenant, d'une part, une période allant du Moyen Âge au XVIIIe siècle et, d'autre part, du XVIIIe siècle à nos jours), la ville est un terreau de création, et de consommation en la matière. Outre un réseau extrêmement dense de librairies, vous le constaterez, dans ces lignes comme tout au long du guide, que les événements sont particulièrement nombreux. Des romans policiers ayant pour cadre les ruelles parisiennes aux bandes dessinées dont Paris est le cadre le plus inspirant en passant par les ouvrages philosophiques et bien d'autres thématiques encore, vous êtes ici au bon endroit !
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Molière. - © traveler1116 - iStockphoto.com
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Bouquiniste. - © Arno Gariane - stock.adobe.com



Un peu d'histoire : du Moyen Âge au XVIIIe siècle

Certains estiment que les premières traces de littérature à Paris remontent au Moyen Âge, avec des œuvres en vieux français et en latin, mais ce n’est qu’à la Renaissance qu’une nouvelle ère littéraire – la première, selon d’autres – émerge dans la capitale. Des auteurs tels que François Rabelais sont des figures de cette époque. Au XVIIe siècle, alors que la cour de Louis XIV agit comme un mécène pour encourager la littérature, Molière et Racine sont des figures de l’époque ; en 1635, Richelieu est à l’origine de l’Académie française ; et la Comédie-Française est créée en 1680. On considère dès lors Paris et Versailles comme le centre quasi-unique de la littérature française de l’époque.

Du XVIIIe siècle à nos jours 

Au début du XIXe siècle, le romantisme a pris le relais, avec des écrivains comme Victor Hugo, Alfred de Musset et George Sand. Les œuvres de Hugo, en particulier Les Misérables et Notre-Dame de Paris, ont laissé une empreinte durable : cette dernière œuvre, publiée en 1831, reste une référence, et le personnage de Quasimodo devient un incarnant de la mythologie parisienne. Le milieu du XIXe siècle a vu l'émergence du réalisme avec des écrivains tels que Gustave Flaubert et Émile Zola : fini les belles histoires, place aux ouvrages qui ont pour fond, a minima, la société. Au XXe siècle, Paris était au cœur de l'avant-garde artistique et littéraire. Des mouvements tels que le surréalisme, avec André Breton, et l'existentialisme, avec Jean-Paul Sartre, ont laissé une marque indélébile. Dans l’immédiate après-Seconde Guerre mondiale, c’est à Saint-Germain-des-Prés que se retrouve la fine fleur de la littérature française de l’époque : outre Sartre, Simone de Beauvoir, Jacques Prévert ou Boris Vian s’y retrouvent. La littérature contemporaine à Paris marque, depuis, une nouvelle évolution : les grands concepts philosophiques ont disparu et de nombreux ouvrages ont pour cadre Paris, dans sa beauté ou parfois sa dureté, comme Vernon Subutex de Virginie Despentes.

Une offre vaste 

Ville de littérature par excellence, Paris compte des centaines de librairies. Passons sur les grandes enseignes, qui sont certes pratiques, et penchons-nous vers les innombrables indépendants. Qu'elles soient généralistes ou spécialisées, les librairies parisiennes couvrent la totalité des arrondissements. Côté banlieue, il est bien difficile de ne pas en trouver dans les principales villes – couvertes par le présent guide. La volonté des pouvoirs publics, de l'échelon local jusqu'aux décideurs nationaux, couplée à une politique du livre qui permet au secteur de vivre correctement ont permis à des petites structures de résister face aux mastodontes du secteur. Certes, rien n'est parfait, mais l'offre est si large que la vie parisienne en la matière se décline selon d'innombrables possibilités : librairies de quartier, bibliothèques, bouquinistes…

Des événements nombreux 

Rencontres, dédicaces et lectures se comptent par centaines chaque année à Paris et dans les environs. Le plus important est sans hésitation le salon du livre de Paris. Ce dernier, qui se tient au Grand Palais Ephémère en avril, rassemble auteurs, acteurs… et lecteurs, dans un grand événement très prisé. Sans un autre registre, les Nuits de la Lecture se tiennent chaque année à l'initiative du Centre National du Livre (CNL). Restez à l'écoute : d'innombrables rendez-vous sont donnés dans des bars, des bibliothèques, des espaces publics.

Focus sur Zola et Balzac 

[image: ] Le naturalisme de Zola. Émile Zola (1840-1902) est la figure de proue du naturalisme. Pour ce mouvement littéraire, ce n'est pas l’imaginaire qui prévaut mais la réalité, brute et sans fard, jusque dans ses détails les plus concrets et sordides. Un certain nombre de volumes de la saga des Rougon-Macquart ont la capitale pour lieu d’action. À travers l’évolution d'une famille, nous découvrons différents quartiers de la ville. Par exemple, La Curée se situe dans les quartiers riches de Paris et explore le thème de la spéculation. Au Bonheur des dames nous montre le monde des petits commerçants qui se fait peu à peu « avaler » par l'apparition des grands magasins. Quant à L’Assommoir, il met en scène le peuple ouvrier de Paris et ses misères. Enquêtant lui-même sur le terrain, Zola alimente ses romans de détails authentiques. Sa description de l’ambiance des Halles dans Le Ventre de Paris, notamment, est très précise.

[image: ] Le réalisme de Balzac. Impossible d'évoquer Paris sans parler de Balzac, père du réalisme et de la Comédie humaine, cette œuvre monumentale comportant plus de 95 romans. Le génie de Balzac a été de placer des personnages récurrents dans ses fictions où le lecteur navigue. Lire Balzac, c'est non seulement se confronter à une série de destinées issues de toutes les couches sociales, mais c'est surtout découvrir le Paris de la première moitié du XIXe siècle, c'est entrer dans les derniers salons où l'on cause et où l'on travaille à sa propre ascension sociale à coups de complots. Des bas-fonds aux dorures de l'opéra, des riches héritières aux logeuses sans le sou, le lecteur est emporté dans toutes les strates de la société parisienne. « À nous deux, Paris ! », lancé par le personnage de Rastignac sur les hauteurs du Père Lachaise, est devenu un classique du genre.




Que rapporter ? [image: ]


C'est le dilemme que chaque visiteur se pose : que ramener d'un séjour à Paris et ses environs ? Si la question est variablement stressante selon les visiteurs, elle n'en est pas moins communément posée ! Et si beaucoup souhaitent rapporter un souvenir (pour eux ou pour leurs proches), beaucoup aimeraient sortir des sentiers battus ! Autre difficulté – valable selon votre mode de transport vous ayant permis d'accéder à la ville –, la place dont vous disposez dans votre valise, et les restrictions locales en matière de denrées alimentaires : un provincial venant en voiture disposera d'un champ des possibles plus vaste qu'un touriste d'outre-Atlantique se déplaçant en avion ! Vous trouverez ainsi dans ce dossier plusieurs idées, chacun pouvant y trouver son compte, référencées selon de grandes thématiques : mode et beauté, produits alimentaires ou culturels, et enfin, puisque l'on ne peut y échapper, les immanquables !
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des porte-clefs à l'effigie de la tour Eiffel. - © Bob - stock.adobe.com



Mode et beauté 

Capitale du luxe, Paris propose d'innombrables boutiques qui déclinent de nombreux produits de beauté. Parmi ceux-ci, les parfums occupent une place toute particulière. Les fragrances se comptent par centaines, des plus connues aux plus rares. N'hésitez pas à rejoindre les indépendants, qui sont nombreux dans la capitale. Vous pouvez également opter pour les produits cosmétiques. Paris abrite de nombreuses boutiques de marques françaises et internationales. Les Champs-Élysées, le quartier du Marais et la rue du Faubourg Saint-Honoré sont quelques-uns des endroits où vous trouverez une concentration élevée de boutiques dédiées, mais ne négligez pas pour autant les quartiers moins fréquentés : là encore, des petits créateurs s'y installent. Côté mode, difficile de ne pas trouver de quoi rapporter. Sans pour autant fréquenter les grandes maisons de couture (concentrées le plus souvent dans les 1er et 8e arrondissements), n'hésitez pas à arpenter d'autres lieux : le long du canal Saint-Martin, Saint-Germain-des-Prés ou les grands magasins, en ayant pris soin de bien choisir une période de soldes ou d'offres promotionnelles. Notez que certaines rues ou certains quartiers sont désormais connus des Parisiens (et d'eux seuls) pour leur offre en petites boutiques adorées des fashion victims : rue de la Villette, sur les hauteurs du 20e, ou dans le village Saint-Paul, dans le sud du Marais, notamment. D'autres choisiront des vêtements vintage, trouvés aux puces ou dans les boutiques. En Île-de-France, certaines villes, comme Saint-Germain-en-Laye, comptent des boutiques de mode en nombre. Enfin, ici comme ailleurs, les outlets sont nombreux sur l'ensemble du territoire régional.

Des délices alimentaires 

Sous réserve que votre moyen de transport vous l'autorise, une spécialité culinaire est souvent choisie par ceux qui veulent un souvenir de Paris et des environs. Si ce souvenir est par définition éphémère, il n'en fera pas moins plaisir à celui qui le recevra. Des vins, des chocolats ou des macarons sont les plus demandés des produits, mais vous pouvez également opter pour des champignons ou du jambon. Notez également que la partie Gastronomie de votre dossier Découvrir vous donne des exemples de produits typiques du coin (et notamment une très belle sélection de fromages locaux) !

Des produits culturels 

Paris reste incontestablement la capitale de la culture. Ses auteurs, depuis des siècles, ont traversé les frontières pour devenir des standards mondiaux. Pourquoi, dans ce cas, ne pas rapporter un livre, un ouvrage ou un DVD d'une œuvre française ? Les librairies sont nombreuses, et beaucoup proposent des ouvrages qui sont également déclinés dans des langues étrangères. N'hésitez pas à choisir de petites librairies indépendantes – on ne le répétera jamais assez ! Un livre sur l'histoire de Paris, par exemple, devrait plaire à ses visiteurs. Si vous n'êtes pas trop loin de la capitale et avez la possibilité d'y revenir aisément, pourquoi ne pas choisir une place de spectacle : concert, théâtre, opéra ? Le choix ne manque pas, pour n'importe quel événement, dans n'importe quelle salle et à presque n'importe quelle date ! Enfin, beaucoup se font croquer le portrait sur la butte Montmartre : pourquoi pas vous ? Sous réserve que vous puissiez sélectionner un véritable artiste de Montmartre !

Les immanquables, pour le meilleur... ou non ! 

Ils font partie des objets les plus prisés : ceux à l'effigie de Paris. Au sommet des symboles, la tour Eiffel se décline en objets de décoration, magnets, porte-clés, badges… de qualité inégale selon la provenance. Peut-être aurez-vous la possibilité de trouver des tours Eiffel originales, customisées et bien réalisées. D'autres monuments se déclinent de la même manière, mais avec moins de succès, de l'Arc de Triomphe au Sacré-Cœur. En parallèle, vous pouvez choisir des objets customisés aux couleurs de la capitale : des tee-shirts, des affiches locales, des objets en rapport avec l'iconique métro. La gamme des possibilités est vaste, mais aussi inégale.
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Sports et loisirs [image: ]


Du sport et des loisirs : les possibilités sont nombreuses, pour ne pas dire infinies ! Dans ce dossier, vous trouverez dans un premier temps les sports les plus pratiqués, puis plusieurs focus sur diverses activités de découverte ou de loisirs. Côté sports, nous avons choisi de vous proposer des activités fédératrices, comme les randonnées à vélo, pédestres ou à cheval, mais aussi des activités peut-être plus inattendues – mais non moins populaires – comme les sports mécaniques et le patin à glace. Côté loisirs, en plus des centaines de possibilités listées dans le présent guide, vous trouverez ici comment profiter des joies du thermalisme ou de la balnéothérapie, avec un focus supplémentaire sur le tourisme fluvial : bien sûr, vous pouvez parcourir la Seine dans Paris et admirer un patrimoine mondialement connu, mais sortir des sentiers battus sur les rivières du coin, c'est bien aussi !
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Randonnée équestre à Saint-Quentin-en-Yvelines. - © P.Lack - stock.adobe.com
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La piscine Joséphine Baker. - © Pierre Violet - stock.adobe.com



Les randonnées pédestres 

Les randonnées pédestres sont nombreuses en Île-de-France. Pour connaître les associations départementales, les programmes de randonnées, les sentiers, etc., il faut contacter la Fédération française de randonnées pédestres (www.ffrandonnee.fr). Pour découvrir Paris, on peut traverser la capitale en partant de la porte Dauphine (bois de Boulogne) pour arriver à la porte Dorée (bois de Vincennes). Ce parcours de 19 km passe par Boulainvilliers, la tour Eiffel, le Champ-de-Mars, les Invalides, le jardin et le palais du Luxembourg, le Panthéon, la gare d'Austerlitz et Bercy. Attention, on ne s'y aventure pas sans s'être renseigné, et surtout sans être accompagné… Autre randonnée plus longue, mais facile – il faut compter 15 jours pour la parcourir en entier –, le tour de la capitale par le GR11 (618 km). Il est facile d'en effectuer une seule étape, le GR passant non loin de différentes gares. Il passe ainsi par Senlis, Magny-en-Vexin, Chantilly, Lizy-sur-Ourq, Coulommiers, Provins, Montereau, Fontainebleau, Chevreuse, Mantes-la-Jolie et Senlis. De manière générale, la région regorge de lieux de promenades. Autre alternative, les nombreuses voies vertes – à l'image de celle qui longe ou passe au-dessus de la ligne de TGV Atlantique entre Châtillon et Massy, laquelle se situe en tunnel et est invisible car cernée par de hautes palissades – sont généralement très bien indiquées. Notez que le développement de ces voies se fait très rapidement.

Les randonnées équestres 

Les randonnées équestres sont possibles dans tous les départements de l'Île-de-France. Les forêts de Fontainebleau et de Rambouillet sont les plus propices, mais il n'est pas rare de rencontrer des cavaliers dans le bois de Boulogne ou celui de Vincennes. Le site www.randonnee-equestre.com regroupe des professionnels du tourisme équestre qui ont adhéré au label de qualité et qui organisent des randonnées avec un encadrement qualifié. Une fois sur le site, rendez-vous sur la partie dédiée à la région et toutes les informations seront à vous ! Notez enfin que de nombreuses randonnées à dos d'âne peuvent être organisées. Les haras, enfin, sont eux aussi particulièrement nombreux, et plus vous vous éloignez de la capitale, plus vous en trouverez !

Découvrir les lieux à vélo 

Pour se déplacer à Paris et dans ses environs, vous disposez de nombreuses pistes cyclables. Le Vélib' (www.velib.paris.fr), bien connu, existe depuis désormais dix-huit ans (déjà !), et une bonne partie de ces vélos sont électriques. Si vous souhaitez être accompagné, plusieurs possibilités s'offrent à vous, comme le Paris Bike Tour, qui propose plusieurs visites guidées de Paris à vélo (Paris en Seine, Paris Éternel et Paris dégustation). Les visites, par petits groupes de 10 à 15 personnes, durent environ 3 heures et sont accompagnées d'un guide-interprète, en français et en anglais. Pari Rando Vélo organise régulièrement des balades gratuites dans les rues de Paris. Et la liste n'est pas exhaustive. La Fédération française de cyclotourisme (www.ffct.org) gère la pratique de la bicyclette dans toute la France et recense tous les événements concernant ce sport. Des cartes indiquent les sites incontournables que l'on peut visiter tout en pratiquant le cyclotourisme. Quelques spots : les coulées vertes, comme celle qui part de l'avenue Daumesnil dans le 12e et file vers l'est, par exemple. Les quais de Seine ou de Marne, enfin, sont à parcourir. Une précaution d'usage : le casque n'est pas obligatoire, mais vivement recommandé !

Se baigner 

Piscine, rivière ou base de loisirs, le choix est vaste. On considérait la région peu propice à la baignade en rivière, mais les efforts d'assainissement permettent de changer la donne. Dans le Val-d'Oise, Cergy-Pontoise, à environ 30 km de Paris, est construite autour de six étangs au milieu de la verdure. Du côté des Yvelines, Val-de-Seine possède même un port de plaisance et une île aux pêcheurs. À 70 km de Paris, Boucles-de-Seine dispose d'un plan d'eau de 120 ha et de nombreux aménagements sportifs dont un golf 18 trous. Saint-Quentin-en-Yvelines possède la plus grande des bases de loisirs d'Île-de-France avec une piscine ouverte en juillet et août.

En Seine-et-Marne, au cœur de la forêt de Fontainebleau, la base de loisirs de Buthiers propose des activités originales comme l'astronomie ou l'escalade et possède une piscine. Entre la Seine et la forêt de Fontainebleau, la base de Bois-le-Roi bénéficie d'un cadre boisé et bien préservé. Celle de Jablines-Annet n'est pas très loin de Marne-la-Vallée et elle offre un joli plan d'eau. Vaires-Torcy regroupe deux plans d'eau dont l'un situé sur les bords de la Marne. Dans l'Essonne, à Draveil (20 km de Paris), la base de Port-aux-Cerises est appréciée pour l'espace baignade et ses multiples aménagements. Étampes, à 45 km au sud de Paris, propose la pratique du surf en piscine… Dans le Val-de-Marne, la base de loisirs de Créteil est au centre-ville, mais elle offre un vaste cadre vert autour d'un plan d'eau proposant navigation et baignade. À Paris, la seule piscine implantée sur la Seine est la piscine Joséphine Baker, dans le 13e arrondissement. La capitale compte toutefois des dizaines d'autres piscines, à l'air libre ou non. À l'air libre, une zone de baignade estivale a vu le jour en 2017 dans le bassin de la Villette, puis une seconde l'an dernier dans le canal Saint-Martin. Le Graal en la matière, promis depuis des décennies, est la baignade libre dans la Seine : on annonce cette possibilité pour 2025 !

Golf 

Avec plus de soixante-quinze golfs, l'Île-de-France se place en tête des régions françaises pour la pratique de ce sport. Ces golfs sont souvent situés à côté de sites ou de lieux historiques prestigieux, permettant ainsi de combiner tourisme et sport. La plupart sont accessibles à tous les golfeurs, quel que soit leur niveau. Le plus prestigieux est celui de Saint-Nom-la-Bretèche dans les Yvelines, réservé uniquement à ses membres et leurs invités. C'est un véritable parc paysager d'exception protégé au titre de la plaine du parc du Château de Versailles. Mais les vallons des alentours de Paris recèlent de nombreuses autres pépites. Préparez votre matériel, à vous les swing !

Sur glace 

En Île-de-France, chaque département possède au moins une patinoire. Paris intra-muros compte deux patinoires, celle de l'espace sportif Pailleron dans le 19e arrondissement, et la plus vaste patinoire de l'AccorHotels Arena, dans le complexe omnisports. En revanche, au moment de Noël, la mairie implante des patinoires éphémères. On en trouve en général une place de l'Hôtel-de-Ville (l'opération ayant pour nom « Paris sur glace », accès gratuit de 9h à 22h). Mais la plus spectaculaire est probablement celle installée temporairement sur le toit de la tour Montparnasse ! Dans les environs, plusieurs structures existent, comme l'Aren'Ice, du côté de Cergy-Pontoise.

Les sports mécaniques 

Les amateurs de sports mécaniques peuvent s'en donner à cœur joie sur le circuit de Marcoussis dans l'Essonne, à deux pas de Montlhéry. Au programme : karting, quad, 4x4 en solo, en duo ou en trio. Ils apprécieront également le circuit Jean-Pierre Beltoise à Trappes, où l'on peut conduire des karts, mais aussi s'offrir des frissons au volant d'une des dernières Ferrari ou Porsche. On trouve par ailleurs plus d'une vingtaine de pistes de kartings tout public dans tous les départements. Si vous êtes sur Paris et non véhiculé, certaines sont même joignables par métro ou RER : feuilletez bien ce guide !

Thermalisme 

Enghien-les-Bains dans le Val-d'Oise est l'unique station thermale de l’Île-de-France. Au XVIIIe siècle, Louis Cotte, un jeune curé oratorien de Montmorency, découvre que les eaux d'un ruisseau se déversant dans le lac d'Enghien étaient sulfureuses et qu'elles avaient des vertus pour guérir certaines maladies comme les ulcères, par exemple. En 1800, le premier établissement thermal voit le jour et attire de nombreux curistes. Aujourd'hui le groupe Barrière, propriétaire de l'hôtel, du casino et des thermes, a mis en place des programmes « Forme et Bien-être », et toute une série d'offres commerciales autour de son fameux lac.




Gastronomie [image: ]


La gastronomie en Île-de-France, ce sont d'innombrables restaurants, bien évidemment soigneusement référencés dans ce guide, mais aussi d'excellents produits ! Paris et sa région ont en effet depuis longtemps une tradition agricole qui permet de disposer de productions 100 % locales qui ne manquent pas de saveurs. Bénéficiant pour la plupart d'entre elles d'appellations contrôlées, elles font le régal des gourmets. Au-delà des productions, ici, on ne manque pas d'inventivité pour réaliser des plats, qui apparaissent comme autant de merveilles. Dans cette partie, nous vous proposons dans un premier temps de découvrir une sélection des meilleures productions du coin, des fruits et légumes aux viandes, mais aussi quelques immanquables sucrés que chaque visiteur se doit de tester en passant par ici. Vous le verrez : il y en a ici pour tout le monde, quels que soient vos goûts et vos envies !
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Brie de Meaux. - © slowmotiongli - Shutterstock.com
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Champignons de Paris. - © Dmitrii - stock.adobe.com
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Paris-Brest. - © Haris - stock.adobe.com



Des fromages innombrables 

Qui a dit que la région ne produisait aucun fromage ? Les environs de la capitale, ce sont également de vastes espaces ruraux qui favorisent la fabrication de nombreuses références en la matière, dont voici quelques exemples :

Le brie de Meaux. C’est un fromage aux origines très anciennes, puisqu’il en est fait mention dès l’époque de Charlemagne. Il est devenu célèbre au XIXe siècle, lorsqu’en 1814, au congrès de Vienne, il fut sacré roi des fromages par les personnalités présentes et notamment Talleyrand. Fabriqué à partir de lait cru, le brie de Meaux est protégé par une AOC depuis 1980. Il subit un affinage pendant un mois et demi. Il en ressort avec une croûte blanche marquée de traces rouges et une pâte onctueuse et souple. Il se présente sous la forme d’un disque d’un diamètre de 35 cm sur 2,5 cm d’épaisseur.

Le brie de Melun. Le brie de Melun est sensiblement différent du brie de Meaux. Il ne dépasse pas 30 cm de diamètre et présente une épaisseur de 3 cm. Il est plus parfumé et possède une saveur plus corsée  : c’est le résultat notamment d’une coagulation prolongée sur près de 20 heures, contre une heure environ pour le brie de Meaux. Il est par ailleurs moulé à la louche et non à la pelle. Le brie de Melun est aussi protégé par une AOC depuis 1980. Les amateurs recommandent de le consommer entre juillet et décembre.

Le fontainebleau. C’est un fromage frais, ni sucré ni salé, riche et onctueux. Le lait est transformé par adjonction de présure et de ferments mélangés. Après égouttage, il est mélangé à de la crème fouettée. Avec 75 % de matière grasse, il est déconseillé aux amateurs de régime.

La butte de Doue. Fabriqué en Seine-et-Marne, ce fromage est fabriqué à base de lait de vache pasteurisé. Sa couleur blanche rappelle le coulommiers.

Les fruits et légumes locaux 

Ici aussi, s'éloigner de Paris, c'est découvrir des productions insoupçonnées ! Si Paris se lance dans l'agriculture urbaine (sur les toits le plus souvent, parfois dans les parkings transformés en champignonnières), c'est bien au-delà des limites de la ville que l'on retrouvera certains fruits et légumes, non pas oubliés, mais parfois difficiles à trouver.

Asperges d’Argenteuil. On sait peu que l’asperge était connue des Égyptiens dans l’Antiquité, sa culture ayant été relayée par les Grecs et les Romains. Certainement arrivée en France par le biais des Arabes, l’asperge aura l’heur de plaire à Louis XIV dont le jardinier concevra des serres chaudes afin de la cultiver toute l’année.

Cerise de Montmorency. Cette cerise à courte queue ou « gaudriole » fait partie des griottes. Sa chair est tendre et son jus légèrement acidulé. Elle était cultivée en bordure de la forêt de Montmorency dès le XVIIIe siècle. Elle est aujourd'hui un fruit de luxe, que l'on se procure difficilement.

Champignon de Paris. Surtout répandu et connu pour sa variété blanche, le champignon de Paris est une variété de psalliote, cultivée à Paris depuis le Moyen Age et dans la région de Gagny, sur une couche de fumier de cheval. Ce n’est qu’en 1807 que la culture de ce champignon de couche sera exercée de manière intensive, dans les carrières désaffectées de Paris.

Pêches de Montreuil. Leur apparition en terre montreuilloise remonte au XVIIe siècle, où elles étaient fixées sur des palissades. Abandonnés vers 1950, les « murs à pêches » font l'objet d'une sauvegarde grâce à une association locale.

Poire de Groslay. Elle a conquis les palais jusqu’en Angleterre. Il ne s’agit pas d’une variété mais d’une appellation qui consacre le savoir-faire, plus de deux fois centenaire, des arboriculteurs de la région de Groslay dans le Val-d’Oise.

Pomme de terre Belle de Fontenay. Très précoce, à chair ferme, de couleur bien jaune, la Belle de Fontenay a une origine inconnue. Dotée d’excellentes qualités gustatives, elle honore la table par une dégustation exclusive, avec du beurre et du sel.

Des viandes d'excellence 

Faites quelques kilomètres en RER et éloignez-vous de Paris ! Après quelques dizaines de minutes, des champs, des animaux, des pâturages parfois : l'Île-de-France produit également des viandes, dont certaines très réputées. Petit passage en revue des immanquables en la matière, selon nous !

Agneau d’Île-de-France. C’est à Rambouillet, ou plutôt dans les bergeries du château, au XVIIIe siècle, que l’élevage des agneaux gagne ses lettres de noblesse. En 1786, Louis XVI fait importer d’Espagne un élevage de moutons mérinos. Ils seront croisés en 1832 avec une race anglaise, le dishley, dont la qualité de la viande contente à la fois les éleveurs et les consommateurs parisiens. On dénombre aujourd’hui près de 30 000 ovins, répartis dans les cheptels franciliens. Quant à l'élevage de Rambouillet, il a pris aujourd'hui le nom de Bergerie nationale et accueille notamment le conservatoire du mérinos et de la laine.
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lequel vous vous vous dirigerez avec entrain.

Le temps de prendre des photos et d'admirer la vue sur
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Ce liew mythique qu'est la butte Montmartre est un arrét
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des Arts, le musée d'Orsay, les Invalides pour enfin
artiver au monument symbole de Paris qui couronnera
vore journée : a tour Eiffel |

Les plus belles balades & vélo sont sur veloenfrance.fr
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